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SELON UN RAPPORT DU CNESE 

La santé de la population en nette 
amélioration  

La santé globale de la population s’est largement améliorée durant la période 2019-2023, grâce aux efforts déployés par l’Etat pour le 
renforcement des ressources humaines, des infrastructures et des programmes de prévention. C’est ce que relève le Conseil national 

économique, social et environnemental (Cnese).

D
ans son rapport intitulé « Développe-
ment social et humain, principales 
réalisations et enjeux 2019-2023 », le 

Cnese a mis en lumière une évolution mar-
quante des indicateurs de santé durant la 
période susmentionnée. Il a été relevé que 
les efforts consentis par l’Etat dans divers 
domaines de la santé ont conduit à des pro-
grès significatifs, tant en termes de couver-
ture sanitaire, de prise charge des patholo-
gies prédominantes que du renforcement 
des institutions du secteur. 
Un des aspects clés du rapport est l’aug-
mentation du nombre de praticiens dans le 
secteur de la santé. Selon les chiffres rap-
portés par le Cnese, le nombre de médecins 
dans le secteur public est passé de 51 595 
en 2019 à 58 945 en 2022, tandis que dans 
le secteur privé, il a augmenté de 43 990 à 
49 477 durant la même période. 
Cette hausse est particulièrement marquée 
pour les médecins spécialistes, dont le 
nombre est passé de 19 744 à 21 501 dans 
le secteur public et de 14 927 à 18 218 dans 
le secteur privé. Ces augmentations ont 
permis de réduire le ratio de médecins pour 
la population, avec un médecin spécialiste 
pour 1 150 habitants en 2022 contre 1 449 
en 2019, et un médecin généraliste pour 1 
181 habitants contre 1 175 en 2019. 
Les infrastructures sanitaires ont égale-
ment bénéficié de cette dynamique d’amé-
lioration. Le nombre d’hôpitaux généraux 
a augmenté de 219 à 235 entre 2019 et 
2021. De plus, les établissements hospita-
liers spécialisés ont vu leur nombre passer 
de 79 à 91 unités pendant la même période. 
Cette expansion des infrastructures sani-
taires est essentielle pour répondre aux 
besoins croissants de la population et amé-
liorer l’accès aux soins. 
En outre, le rapport du Cnese a mis en 

avant plusieurs programmes nationaux qui 
ont contribué à ces avancées en santé. 
Parmi ceux-ci, le programme élargi de vac-
cinations (PEV) a joué un rôle central dans 
la prévention des maladies infantiles. 
D’autres programmes importants incluent 
ceux contre les maladies diarrhéiques et les 
infections respiratoires aiguës (IRA), ainsi 
que les initiatives de nutrition pour la mère 
et l’enfant. 
La conjugaison de tous ses efforts a contri-
bué à une amélioration substantielle de 
l’état de santé de la population durant la 
période 2019-2023. Le rapport du Cnese a 
révélé que l’espérance de vie à la naissan-
ce, un indicateur majeur du développement 
sanitaire, a connu une augmentation signi-
ficative, atteignant 77,2 ans en 2022. 
Ce chiffre représente une hausse marquée 
par rapport à 57,4 ans en 1980, propulsant 
l’Algérie parmi les pays à développement 
humain élevé. Cette progression témoigne 
des efforts déployés pour améliorer les 

conditions de vie et les services de santé à 
travers le pays. 
La mortalité infantile, qui calcule le 
nombre d’enfants de moins d’un an décé-
dés pour mille naissances vivantes, a éga-
lement connu une réduction significative. 
Elle est passée de 21/1000 en 2019 à 
17,7/1000 en 2022. Parallèlement, la mor-
talité infanto-juvénile, qui inclut les décès 
d’enfants de moins de cinq ans, a diminué 
de manière progressive, atteignant 
19,8/1000 naissances vivantes en 2022 
contre 24,2/1000 en 2019. Ces statistiques 
reflètent les améliorations apportées dans 
les soins aux jeunes enfants et les mesures 
de prévention mises en place. 
En outre, le rapport relève aussi une nette 
amélioration de l’état de la couverture 
sociale des patients atteints de maladies 
chroniques, qui a atteint 5,1 millions de 
personnes au premier semestre 2023, 
contre 4,7 millions en 2021. Cette aug-
mentation est indicative des efforts pour 

étendre la couverture et améliorer les 
conditions de vie des personnes souffrant 
de maladies chroniques. 
Il a également souligné la pertinence du 
lancement d’un plan stratégique multisec-
toriel pour la période 2022-2030, visant à 
lutter contre les maladies non transmis-
sibles. Ce plan repose sur quatre axes prin-
cipaux, en l’occurrence la promotion d’une 
alimentation saine, la promotion de l’acti-
vité physique et de la pratique du sport, la 
lutte contre le tabagisme et le renforcement 
de la coordination intersectorielle. Ce 
cadre stratégique reflète une approche inté-
grée pour prévenir et gérer les facteurs de 
risque associés aux maladies chroniques. 
Le Cnese a aussi mis en exergue l’efficaci-
té des efforts déployés pour contrer les 
comportements déviants, notamment par la 
promulgation de la loi n° 05-23 en mai 
2023. Cette législation vise à renforcer la 
prévention et la répression de l’usage et du 
trafic illicites de stupéfiants et de sub-
stances psychotropes. 
En parallèle, la stratégie nationale de pré-
vention contre les stupéfiants, pilotée par 
l’Office national de lutte contre la drogue 
et la toxicomanie, a été mise en place pour 
coordonner les actions de prévention à 
l’échelle multisectorielle. 
Enfin, le rapport du Cnese met en avant le 
renforcement du dispositif institutionnel 
du secteur de la santé. La création de 
l’Agence nationale de la sécurité sanitaire, 
de l’Observatoire national de la santé, en 
sus de l’institution des équipes sanitaires 
mobiles auprès de certains établissements 
publics sont des avancées significatives. 
Ces nouvelles structures visent à améliorer 
la coordination, la surveillance et la ges-
tion des services de santé à travers le pays. 

 Sihem Bounabi

MATIÈRES PREMIÈRES POUR ANTIBIOTIQUES 

Saidal lancera bientôt la production
LE GROUPE  pharmaceutique public Sai-
dal lancera, à la fin du mois d’août ou au 
début de septembre prochain, la production 
des matières premières pour la fabrication 
d’antibiotiques. C’est ce qu’a indiqué Was-
sim Kouidri, président-directeur général du 
groupe. 
L’industrie pharmaceutique algérienne, 
dépendante des importations pour ses 
matières premières, fait face à d’impor-
tants défis en termes de coût et de sécurité 
d’approvisionnement. En réponse à ces 
défis, Saidal a mis en place une stratégie 
visant à développer une production locale 
de matières premières, notamment pour les 
antibiotiques. 
M. Kouidri a affirmé que « ce projet s’ins-
crit dans une vision globale qui vise à ren-
forcer la souveraineté sanitaire du pays, 
réduire les coûts d’importation et augmen-
ter la capacité de production locale ». Il a 
ajouté que l’entreprise débutera cette pro-
duction avec une première phase de matiè-
re première pénicillique dès la fin de ce 
mois d’août, et au plus tard au début du 
mois de septembre. Elle sera rapidement 
suivie par une deuxième phase de produc-
tion de matière première non pénicillique 
pour les antibiotiques.   
Il a affirmé que la capacité de production 
projetée par Saidal pourrait atteindre jus-
qu’à 850 millions de dollars, avec une par-

tie importante dédiée à l’exportation, 
expliquant que le marché algérien, avec 
une demande estimée entre 200 et 230 mil-
lions de dollars, bénéficiera directement de 
cette nouvelle production. Le surplus sera 
dirigé vers les marchés internationaux, 
offrant ainsi « de nouvelles opportunités 
commerciales pour Saidal, contribuant 
ainsi à la croissance du groupe », a affirmé 
M. Kouidri sur les ondes de la Radio natio-
nale. 
Il a ajouté que Saidal ne se limite pas à 
relever le défi de la production de matières 
premières. Le groupe se positionne égale-
ment comme un acteur majeur dans le trai-
tement des maladies rares, un domaine où 
la demande est particulièrement forte et où 
les coûts des traitements sont élevés. 
Dans ce contexte, le premier responsable 
du groupe a affirmé que, conformément 
aux directives présidentielles, Saidal va 
lancer la production de traitements pour la 
maladie de Gaucher, et ce à partir de début 
2025. Le groupe prévoit également de pro-
duire au moins trois autres médicaments 
pour des maladies rares dans les années 
suivantes. « Cette démarche vise à 
répondre aux besoins spécifiques des 
patients algériens et à réduire considéra-
blement les coûts des traitements importés, 
qui sont souvent prohibitifs », a-t-il préci-
sé. 

En parallèle, Saidal se prépare à renforcer 
la production de médicaments pour le trai-
tement du cancer. Actuellement, le groupe 
propose déjà 59 produits d’oncologie, mais 
il prévoit d’étendre cette gamme avec la 
production de matières premières pour ces 
médicaments. Pour ce faire, une nouvelle 
usine sera dédiée à cette production, pré-
vue pour entrer en fonctionnement d’ici à 
la fin de 2025. Cette expansion dans le 
domaine de l’oncologie vise à diminuer 
drastiquement la facture d’importation des 
médicaments et à offrir des solutions de 
traitement plus accessibles aux patients 
algériens. 
Le P-DG de Saidal, a, en outre, souligné 
les progrès significatifs de l’entreprise 
dans la production d’insuline, un produit 
essentiel pour les patients diabétiques. 
Actuellement, Saidal produit déjà l’insuli-
ne en flacon et prévoit de lancer la produc-
tion de stylos injecteurs d’ici à la fin de 
2024. Il a relevé que « ce développement 
est particulièrement important pour amé-
liorer l’accessibilité aux traitements pour 
le diabète et réduire les coûts associés ». 
De plus, Saidal prévoit de se lancer très 
prochainement dans la production de cris-
taux d’insuline, un produit dont le transfert 
de technologie est complexe mais essentiel 
pour compléter l’offre en matière d’insuli-
ne. Cette expansion dans la diabétologie 

vise à couvrir au moins 40 % des besoins 
du marché national en matières premières. 
Le projet Phœnix Biotech est une autre 
pierre angulaire de la stratégie du Groupe 
Saidal. Ce projet ambitieux vise à utiliser 
le palmier dattier, une ressource abondante 
en Algérie, pour produire du bioéthanol et 
d’autres matières premières. Actuellement, 
le bioéthanol est importé à un coût élevé, 
mais avec le projet Phœnix Biotech, Saidal 
prévoit de le produire localement, ce qui 
permettra de réduire considérablement les 
coûts d’importation. Ce projet inclut égale-
ment la production de sucre spécialisé, 
essentiel pour la fermentation, et de levure 
boulangère. En collaborant avec Agrodiv 
pour la production de levure boulangère, 
Saidal prévoit de répondre à la demande 
locale, tout en explorant des opportunités 
d’exportation. Phœnix Biotech incarne 
ainsi la volonté de Saidal de promouvoir 
une production durable et de maximiser 
l’utilisation des ressources locales. 
Le P-DG du groupe pharmaceutique public 
a, en outre, révélé qu’actuellement, Saidal 
produit environ 160 médicaments, cou-
vrant une vaste gamme de pathologies. 
Cette diversification est essentielle pour 
garantir l’approvisionnement en médica-
ments de qualité et à des prix compétitifs 
pour la population. 

Sihem B. 

 Une évolution marquante. 
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ALGÉRIE – NIGER 

Une nouvelle ère   

C’est une nouvelle page qui s’ouvre entre l’Algérie et le Niger. La visite de travail effectuée en Algérie par une forte délégation du 
gouvernement du Niger, composée de neuf ministres de secteurs névralgiques, n’est pas passée inaperçue. Cette visite et ces entretiens 

au plus haut niveau ont mis en exergue les liens historiques et fraternels qui unissent les deux pays. 

D
e plus, ils expriment une forte volon-
té de renforcer la coopération bilaté-
rale, d’achever les derniers projets de 

développement mais surtout de consacrer 
la stabilité et la sécurité régionale. Hier, le 
président de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, a reçu le Premier ministre, 
ministre de l’Economie et des Finances du 
Niger, Ali Mahaman Lamine Zeine. A 
cette occasion, M. Zeine a remis une lettre 
manuscrite du président de la Transition 
du Niger, Abdourahamane Tiani, au prési-
dent de la République. 
Cette visite a également été marquée, 
avant-hier, par une séance de travail au 
Premier ministère. Nadir Larbaoui a souli-
gné l’intérêt particulier que porte le prési-
dent de la République « au développement 
des relations bilatérales avec la Répu-
blique du Niger », saluant les relations fra-
ternelles historiques entre les deux pays et 
peuples frères. 
Selon un communiqué, le Premier ministre 
a également évoqué « la coopération bila-
térale que les deux pays ambitionnent de 
hisser à des niveaux supérieurs, dans le 
cadre des mécanismes bilatéraux et à tra-
vers l’échange de visites de haut niveau 
pour la mise en œuvre des programmes de 
coopération en place et le parachèvement 
des projets de développement communs », 
selon la même source. 
De son côté, le Premier ministre nigérien a 
affirmé que sa visite « revêt une grande 
importance », exprimant « sa fierté d’être 
en Algérie, qui a toujours eu un rôle déter-
minant dans l’accompagnement de son 
pays dans ses efforts de développement et 
des positions positives envers la Répu-
blique du Niger, surtout dans les moments 
les plus difficiles qu’elle a eu à traverser ». 
Selon le même texte, M. Zeine a, par-là 
même, adressé ses remerciements et salué 

la position de Abdelmadjid Tebboune « 
contre toute intervention militaire au 
Niger ». Il a également affirmé « l’attache-
ment de son pays, dirigeants, gouverne-
ment et peuple, au partenariat et à la 
coopération avec l’Algérie, à laquelle il est 
lié par des relations de fraternité, d’amitié 
et de bon voisinage ». 
Dans une déclaration aux médias, M. 
Zeine a affirmé la volonté de son pays 
d’accélérer la mise en œuvre des projets 
communs avec l’Algérie. « Nous avons 
décidé de donner du tonus à la coopération 
algéro-nigérienne, et pour cela, nous 
ferons en sorte que nos projets communs 
soient très rapidement mis en route, pour 
leur réalisation au profit des deux pays », 
a-t-il indiqué. 
Sur le plan économique et commercial, les 
entretiens ont porté sur des opportunités 
conjointes de coopération dans de nom-
breux domaines, dont les plus importants 
sont le projet de zone de libre-échange 
avec le Niger, le projet de transport de 
marchandises de l’Algérie au Niger par la 
route transsaharienne ainsi que d’autres 
projets commerciaux et économiques. 
L’importance d’organiser une foire com-

merciale permanente au Niger pour les 
produits algériens et de renforcer la coopé-
ration dans les industries alimentaire, tex-
tile et chimique a également été proposée. 
Plusieurs ministres ont examiné les voies 
et moyens de développer la coopération 
avec leurs homologues nigériens. 
Pour rappel, il y a une semaine, le ministre 
de l’Energie et des Mines, Mohamed 
Arkab, a effectué une visite à Niamey les 
6 et 7 août, au cours de laquelle il a été 
annoncé la reprise des activités de Sona-
trach au Niger. L’Algérie s’est engagée à 
soutenir les capacités de production 
d’électricité au Niger et à lancer des pro-
jets de coopération prévus dans le cadre de 
l’Agence algérienne de coopération inter-
nationale pour la solidarité et le dévelop-
pement. 
  
LA COOPÉRATION MILITAIRE  
CONSOLIDÉE 
Sur le plan de la coopération militaire, le 
général de corps d’armée Salifou Modi, 
ministre d’Etat, ministre de la Défense, a 
été reçu, au siège du ministère de la 
Défense nationale (MDN), par le général 
d’armée, chef d’état-major de l’ANP, Saïd 

Chanegriha. « Ont pris part à cette ren-
contre les commandants de forces et de la 
Gendarmerie nationale, des chefs de 
départements et des directeurs centraux de 
l’état-major de l’ANP et du ministère de la 
Défense nationale, ainsi que les membres 
de la délégation nigérienne », a précisé le 
communiqué du MDN. 
A cette occasion, Saïd Chanegriha a souli-
gné que cette visite « témoigne de la 
volonté des deux parties à consolider la 
coordination sécuritaire et la coopération 
militaire bilatérale entre les armées des 
deux pays ». « Cette visite est le témoi-
gnage de la volonté qui nous anime, 
ensemble, pour consolider la coordination 
sécuritaire et la coopération militaire bila-
térale entre nos deux armées », a-t-il indi-
qué. 
Saïd Chanegriha a indiqué que « cette 
coopération gagnerait, en effet, à être ins-
crite dans le cadre d’une nouvelle dyna-
mique, sur la base d’échanges francs et 
constructifs à même de contribuer à la pro-
motion de la paix et de la sécurité dans 
notre sous-région ». 
Selon le chef d’état-major, « l’Algérie, 
fidèle à ses principes immuables, demeure 
convaincue que les problèmes internes du 
Continent africain ne peuvent être résolus 
qu’en interne, grâce aux compétences, aux 
capacités et aux forces vives des pays du 
continent ». 
« Cette phase, aussi dure que cruciale, 
nous interpelle tous à nous engager dans le 
cadre d’une vision stratégique, basée sur 
une coopération politique, diplomatique, 
militaire, sécuritaire et économique coor-
donnée, qui vise à réunir les conditions 
propices à l’instauration d’une stabilité 
pérenne », a affirmé encore le général 
d’armée Chanegriha. 

Hachemi B. 

REPRÉSENTATION DE L’AFRIQUE AU CONSEIL DE SÉCURITÉ 

Le fort plaidoyer de l’Algérie
LE SECRÉTAIRE  général du ministère 
des Affaires étrangères, Lounès Magrama-
ne, a réitéré, lundi à New York, la convic-
tion de l’Algérie quant au besoin du 
Conseil de sécurité de l’ONU de la voix 
africaine, appelant à la nécessité de redres-
ser le tort historique infligé au continent 
qui manque d’une représentation efficien-
te au Conseil. Magramane s’exprimait lors 
de sa participation à un débat de haut 
niveau au Conseil de sécurité intitulé 
«Redresser le tort historique et renforcer la 
représentation efficiente de l’Afrique au 
Conseil de sécurité des Nations unies», 
présidé par le président de la République 
de Sierra Leone, M. Julius Maada Bio, en 
sa qualité de président du Conseil de sécu-
rité pour le mois d’août 2024. Magramane 
a présenté une analyse de la conjoncture 
régionale et internationale, lourde de défis 
et de risques menaçant la paix et la sécuri-
té internationales, face à «une paralysie 

quasi totale du Conseil de sécurité de 
l’ONU incapable de mettre un terme ou de 
freiner, au moins, les politiques du fait 
accompli et les mesures unilatérales». 
Le continent africain a «tant souffert de 
cette triste réalité qui s’impose notamment 
dans la région du Sahel», a-t-il déploré, 
rappelant dans le même contexte «la souf-
france continue du peuple du territoire du 
Sahara Occidental occupé depuis plus de 
50 ans, et la tragédie que vivent nos frères 
Palestiniens dont la situation s’aggrave, de 
jour en jour, au vu de la guerre génocidai-
re menée par les autorités de l’occupation 
contre le peuple palestinien depuis plus de 
10 mois consécutifs, à cause de l’incapaci-
té du Conseil de sécurité à dissuader l’oc-
cupant israélien pour ses crimes». Magra-
mane a en outre exprimé «la conviction de 
l’Algérie quant au besoin du Conseil de 
sécurité aujourd’hui de la voix africaine, la 
voix de la sagesse, de l’engagement et de 

la responsabilité», rappelant la position 
africaine basée sur les principes contenus 
dans «le Consensus d›Ezulwini» et la 
«Déclaration de Syrte», étant le seul et 
principal cadre référentiel. 
Par ailleurs, le représentant de l’Algérie a 
passé en revue les résultats ayant couronné 
la 11e réunion ministérielle du Comité des 
dix chefs (C10) d’Etat et de gouvernement 
de l’Union africaine (UA), abritée par 
l’Algérie en juin dernier, qui avait appelé à 
redresser le tort historique infligé au conti-
nent africain, étant le seul contient ne 
jouissant pas de la qualité de membre per-
manent au Conseil de sécurité et le moins 
représenté dans la catégorie des membres 
non permanant au sein de cet organe. Les 
conclusions de cette réunion ont égale-
ment mis en avant la nécessité de rétablir 
l’efficacité du Conseil de sécurité et sa 
capacité à agir face aux risques croissants 
qui menacent la paix et la sécurité interna-

tionales. Les résultats ont souligné égale-
ment la nécessité d’inclure toutes les ques-
tions relatives aux méthodes de travail du 
Conseil et le recours au droit de véto, dans 
la réforme du Conseil de sécurité onusien. 
Les membres permanents doivent, quant à 
eux, afficher expressément leur soutien et 
leur engagement au processus de réforme 
en répondant concrètement aux aspirations 
légitimes du continent africain.  Magrama-
ne a réaffirmé l’attachement et l’engage-
ment immuables de l’Algérie à la position 
africaine commune, ainsi que son engage-
ment, en tant que membre non-permanent 
du Conseil de sécurité de l’ONU, à être 
une voix sincère au service du continent 
africain. Ce débat a vu la participation du 
secrétaire général de l’ONU, Antonio 
Guterres, le président de l’AG de l’ONU 
Dennis Francis, outre plusieurs autres 
ministres et hauts responsables. 

S. O. Brahim 

DÉCÈS DU DOYEN DE LA FAMILLE AL-SABAH 
Condoléances de Tebboune à l’émir du Koweït

LE PRÉSIDENT  de la République, Abdel-
madjid Tebboune, a adressé, hier, un messa-
ge de condoléances à l’Emir de l’Etat du 
Koweït frère, son Altesse Cheikh Mechaal 
Al-Ahmad Al-Jaber Al-Sabah, suite au décès 
du doyen de la famille Al-Sabah, Cheikh 
Salem Al-Ali Al-Mubarak Al-Sabah. «Altes-

se et cher frère, j’ai appris avec une immen-
se tristesse le décès du doyen de la famille 
Al-Sabah, Cheikh Salem Al-Ali Al-Mubarak 
Al-Sabah après un riche parcours au service 
de l’Etat du Koweït frère», lit-on dans le 
message de condoléances. «En cette doulou-
reuse épreuve, je présente à votre Altesse et, 

à travers vous, à toute la famille des Al-
Sabah, mes sincères condoléances, vous 
assurant de notre sympathie et de notre com-
passion et priant Allah Tout-Puissant d’ac-
corder au défunt Sa sainte miséricorde et de 
l’accueillir en Son vaste paradis et de vous 
prêter, ainsi qu’à vos proches, patience et 

réconfort et de vous préserver de tout mal-
heur», a écrit le Président. «Tout en vous 
réitérant mes sincères condoléances, veuillez 
croire, Altesse et cher frère, à l’expression de 
mes sentiments les plus respectueux», a 
ajouté le président Tebboune. 

S. N. 

Une nouvelle page. 
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L’ALGÉRIE s’apprête à accueillir la troisième 
édition de la Conférence africaine des star-
tups (ASC) sous le thème «Réinventer 
l’Afrique avec l’intelligence artificielle». Pré-
vue du 5 au 7 décembre 2024 à Alger, cette 
édition sera une occasion de mettre en lumiè-
re le rôle crucial de l’intelligence artificielle 
dans le développement économique et social 
du continent. 
 C’est ce qu’a indiqué le ministère de l’Eco-
nomie de la connaissance, des Start-up et des 
Micro-entreprises dans un communiqué, sou-
lignant l’importance de ce rendez-vous. 
Cet événement souligne l’importance de l’in-
novation et des technologies de pointe pour 
stimuler le développement économique et 
social en Afrique. Il devrait attirer, a-t-on pré-
cisé, plus de 25 000 participants, dont des 
entrepreneurs, des innovateurs, des investis-
seurs et 45 ministres africains en charge de 
l’innovation et des startups, faisant de lui un 
rassemblement majeur à l’échelle continenta-
le, selon le ministère. 
Depuis son lancement en 2022, le ASC est 
devenu une plateforme dynamique pour 
l’échange d’expériences et d’idées, et un 
espace commun pour les différents pays afri-
cains afin de renforcer l’environnement de 
l’entrepreneuriat et de l’innovation. Les édi-
tions précédentes ont connu un grand succès, 
a rappelé le ministère, affirmant que cette 
manifestation contribue à la création de parte-
nariats stratégiques et au développement de 
programmes innovants destinés à soutenir les 
startups africaines. 
En outre, cette troisième édition vise à éva-
luer la mise en œuvre de la feuille de route et 

de la charte adoptées lors des éditions précé-
dentes, et à élaborer une nouvelle feuille de 
route pour le développement de l’intelligence 
artificielle en Afrique.  
Des Sommets et des ateliers spécialisés 
réunissant des experts, des investisseurs et 
des entrepreneurs pour échanger des idées et 
des expériences, et renforcer les capacités des 
startups à réaliser des succès concrets, sont 
aussi au programme. 
Il s’agit entre autres du Sommet africain du 
capital-risque, qui offrira une plateforme de 
rencontre entre les investisseurs et les por-
teurs de projets innovants pour explorer des 

opportunités de financement et de collabora-
tion. Des sessions seront également consa-
crées à la discussion des défis et des opportu-
nités liés au développement de l’intelligence 
artificielle sur le continent, en mettant l’ac-
cent sur la manière de transformer les idées 
innovantes en impacts concrets contribuant 
au développement durable, a fait savoir le 
ministère. 
Cette édition accueillera également un grand 
Salon technologique présentant les dernières 
innovations et technologies dans le domaine 
de l’intelligence artificielle, offrant ainsi aux 
participants l’opportunité de découvrir de 

nouveaux produits et solutions, et d’interagir 
avec les entreprises leaders dans ce domaine. 
Le ASC est une occasion unique de réunir les 
personnalités économiques et intellectuelles 
les plus importantes du monde entier, qui par-
tagent l’objectif commun de promouvoir l’in-
novation et le développement en Afrique. 
Ceci sera le point de départ de nouvelles ini-
tiatives visant à soutenir les jeunes et les 
innovateurs africains, et à les aider à transfor-
mer leurs idées en projets réussis contribuant 
à bâtir un avenir plus prospère pour le conti-
nent, a ajouté la même source. 

Rim Boukhari 

LA CONSOMMATION 
mondiale de pétrole a continué 
d’augmenter au deuxième 
trimestre 2024. Elle passe à 
103,06 millions de barils par 
jour, contre 102,09 mbj en 
2023, selon le rapport mensuel 
de l’Agence internationale de 
l’énergie (AIE), qui signale 
cependant un rythme moindre 
que l’an passé, en raison 
essentiellement du 
ralentissement de la 
construction et de l’industrie 
en Chine. «La demande 
mondiale devrait croître de 
moins de 1 million de barils 

par jour en 2024 et en 2025», 
soit au-dessous de la tendance 
de croissance d’avant la 
pandémie, prévoit l’AIE, qui a 
ainsi maintenu quasi 
inchangées ses prévisions de 
juillet. 
Au total pour l’année 2024, 
l’AIE prévoit une 
consommation mondiale de 
103,06 millions de barils par 
jour, contre 102,09 mbj en 
2023 et 100,6 mbj en 2019. 
Par continent, l’Europe est le 
seul continent où la 
consommation de produits 
pétroliers devrait baisser en 

2024, à 14,1 millions de barils 
par jour contre 14,25 mbj l’an 
passé et 15,1 mbj en 2019, 
avant la pandémie, selon 
l’AIE. 
Les Amériques devraient 
consommer 31,5 millions de 
barils par jour contre 31,4 en 
2023 et la consommation de 
l’Asie-Pacifique devrait 
augmenter à 38,9 millions de 
barils par jour en 2024 contre 
38,1 en 2023. 
Dans le détail, si la 
consommation globale de la 
Chine devrait continuer 
d’augmenter en 2024 (à 16,8 

millions de barils par jour 
contre 16,5 en 2023), l’AIE 
note un ralentissement en juin 
sur le gasoil et le naphta, 
produits associés à l’industrie 
et à la construction. 
Dans le reste du monde, en 
Afrique, la consommation de 
pétrole, tous produits 
confondus, devrait s’élever à 
4,4 millions de barils par jour 
cette année contre 4,3 l’an 
passé. Au Moyen-Orient, elle 
devrait s’élever à 9,09 
millions de barils par jour 
contre 9,05 en 2023. 

Hamid B. 

RAPPORT MENSUEL DE L’AIE SUR LE PÉTROLE 

Hausse de la consommation mondiale

LA 3e ÉDITION SE TIENDRA DU 5 AU 7 DÉCEMBRE À ALGER 

Conférence africaine des start-up

Cette opération annuelle, 
instaurée en 2012, permet-
tra donc d’évaluer le stock 

des ressources biologiques de 
plus de 40 espèces de poissons 
mais aussi de mettre à jour les 
cartes de répartition de ces res-
sources.  
C’est ce qu’a indiqué le ministre 
de la Pêche et des Ressources 
halieutiques, Ahmed Badani, pré-
cisant que cette mission se fera à 
travers 80 opérations de pêche au 
chalut, à des profondeurs com-
prises entre 20 et 800 mètres, et 
ce tout le long du littoral algérien. 
Le ministre a aussi évoqué l’autre 
mission de cette campagne, qui 
porte sur l’étude des raisons du 
déclin considérable des quantités 

de petits poissons pélagiques, 
notamment la sardine. «Cette 
situation a eu un impact sur les 
prix de ces poissons», a précisé le 
ministre.  
Celui-ci a fait savoir qu’il a char-
gé le personnel scientifique du 
navire Grine Belkacem de cher-
cher les raisons de cette diminu-
tion, enregistrée même au niveau 
de certains pays voisins. 
Le ministre a, dans ce sens, évo-
qué la stratégie de son départe-
ment pour assurer un équilibre 
entre l’offre et la demande au 
niveau du marché national et, 
ainsi, l’abondance de ce produit. 
Il a fait part d’une première opé-
ration d’ensemencement de près 
de 17 millions d’alevins de 

daurade et loup de mer. Une autre 
opération d’ensemencement de 
18 millions de petits poissons 
durant le deuxième semestre de 
l’année, pour atteindre 35 mil-
lions d’ici à la fin de l’année en 
cours, est prévue.  
Cela permettra, selon les préci-
sions du ministre, de produire et 
de mettre sur le marché 10 000 
tonnes de daurade royale et de 
loup de mer en 2025. 
M. Badani est aussi revenu sur le 
programme du ministère concer-
nant l’aquaculture en eau douce, 
où a été effectuée une opération 
d’ensemencement de plus de 1,8 
million d’alevins de tilapia au 
niveau des bassins destinés à l’ir-
rigation agricole.   

Cette campagne d’évaluation des 
ressources halieutiques démer-
sales s’inscrit dans le cadre de la 
mise en œuvre de la stratégie du 
département de la Pêche dans son 
volet recherche scientifique, qui 
est principalement la mission du 
Centre de recherche et de déve-
loppement en pêche et aquacultu-
re, a indiqué le ministère de la 
Pêche. 
Cette campagne permettra, en 
outre, aux chercheurs de 
connaître les composantes démo-
graphiques des ressources biolo-
giques marines et leur répartition 
dans les différentes zones de 
pêche, en plus de connaître le 
stock biologique des poissons, 
crustacés et mollusques au 

niveau des eaux territoriales, a-t-
on ajouté. 
Cette campagne d’évaluation, 
programmée annuellement 
depuis 2012 constitue l’un des 
moyens scientifiques appliqués 
en sciences halieutiques pour 
connaître le stock biologique, 
dans l’objectif de collecter et 
d’analyser des données sur les 
ressources biologiques marines et 
de les comparer aux résultats 
scientifiques obtenus par le suivi 
mensuel des données biolo-
giques. L’objectif recherché est 
de formuler des avis scientifiques 
pour une meilleure gestion des 
ressources animales marines, leur 
protection et leur conservation. 

Lilia Aït Akli

RESSOURCES HALIEUTIQUES DÉMERSALES 

Lancement de la campagne d’évaluation 
Une campagne d’évaluation 
des ressources halieutiques 

démersales pour l’année 
2024 a été lancée hier au Port 

d’Alger. Elle a été supervisée 
par le ministre de la Pêche et 
des Ressources halieutiques. 

Cette opération, qui durera 30 
jours, cible plus de 40 

espèces de poissons et verra 
la participation de 13 

chercheurs spécialisés dans 
différents domaines des 

sciences de la mer. Cette 
mission porte surtout sur 
l’étude des raisons de la 
baisse considérable des 

quantités de petits poissons, à 
l’instar de la sardine. 

Une mission 
d’envergure. 
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Pénurie d’eau au chef-
lieu de wilaya 
EN DÉPIT des déclarations rassurantes 
sur la disponibilité de l’eau durant la 
saison estivale par les responsables du 
secteur de l’hydraulique, il n’en 
demeure pas moins que la pénurie de la 
ressource est devenue intenable et plus 
prégnante que jamais ces derniers jours 
de pic de canicule. Contrairement à 
l’idée colportée selon laquelle la ville de 
Médéa dispose de grandes réserves 
d’eau à même de satisfaire 
l’alimentation de sa population urbaine, 
comme pourrait le faire croire 
l’existence de fontaines publiques en 
certains quartiers, la vérité crue est sa 
dépendance pour son 
approvisionnement, à hauteur de 50 % 
voire plus, à partir du barrage Ghrib 
situé dans la wilaya limitrophe de Aïn 
Defla. L’acheminement de la ressource 
de cet ouvrage hydraulique n’est 
cependant pas indemne de problèmes 
touchant les lignes d’adduction qui 
s’étendent sur plusieurs dizaines de km 
et qui sont souvent exposés à des 
agressions diverses, aussi bien 
anthropiques dues aux piquages 
clandestins, qu’aux effets de la 
corrosion des installations. Le réseau de 
distribution dont certaines canalisations 
vétustes sont à l’origine des nombreuses 
fuites d’eau qui sont enregistrées 
régulièrement en de nombreux endroits 
de la ville, situation qui n’est pas sans 
susciter le dépit des citoyens, pointant 
un doigt accusateur en direction de 
l’Algérienne des eaux (ADE) qui est 
tenue pour responsable de la gestion de 
la distribution et de l’entretien des 
installations.  
En effet, il ne se passe pas une semaine 
sans que la direction de l’ADE ne se 
fende en excuses pour la perturbation de 
son programme de distribution pour des 
raisons liées à la rupture d’une 
canalisation et provoquant une fuite 
d’eau qui exige des travaux d’entretien 
et de réparation pouvant durer plusieurs 
heures voire plusieurs jours en situation 
d’intempéries.  
Mais la question qui est posée par 
nombre de citoyens est celle relative à la 
programmation aléatoire de distribution 
de la ressource, étant donné que l’eau 
n’arrive qu’un jour sur cinq ou un jour 
sur sept dans les foyers, coulant durant 
des plages horaires indues et courtes, 
est-il constaté. Si les ouvrages 
hydrauliques de stockage n’ont pas reçu 
les volumes d’eau nécessaires à leur 
remplissage pour des raisons liées à la 
faiblesse des précipitations, c’est plutôt 
le mode distribution qui pose problème 
parce que ne se faisant pas d’une 
manière équitable entre les différents 
quartiers de la ville, est-il 
particulièrement dénoncé. 

Nabil B.

SI LES nombreux feux de forêt qui ont 
causé d’énormes dégâts au cours de ces 
jours derniers ont été maîtrisés, il n’en 
demeure pas moins que la situation généra-
le reste instable, et ce à cause des aléas cli-
matiques, notamment les vents chauds et 
la hausse des températures capables de 
raviver ou de déclencher encore des 
flammes.  
C’est ce qu’a souligné le colonel Abdel-
krim Chabour, directeur de wilaya de la 
protection civile à Tizi Ouzou,  dans un 
point de situation sur le front des incendies 
qu’il a fait avant-hier, lundi,  en milieu 
d’après-midi. «Il reste encore quelques 
foyers pour lesquels les moyens aériens, à 
savoir les hélicoptères ont été utilisés à 
l’effet de les atteindre», a affirmé le colonel 
Abdelkrim Chabour.  
«C’est le cas  de ce foyer repéré du côté d’ 
El Kentara en contre-bas du village 
d’Azouza où un talweg difficile d’accès 
pour nos équipes terrestres a été traité par 
nos hélicoptères très tôt ce matin, a-t-il 
indiqué.  
Le premier responsable de la Protection 
civile de la wilaya de Tizi Ouzou a aussi 
révélé qu’»un important dispositif de sur-
veillance a été mis en place en différents 
sites à l’effet non seulement d’intervenir 
rapidement  pour épargner le couvert végé-
tal et les habitations, mais aussi d’éviter la 
propagation des flammes en les 
empêchant de s’étendre vers d’autres loca-
lités, notamment les Ouadhias  à partir 

d’Agouni-Arous dans la commune d’Ath-
Douala où nous avons même placé un 
Poste de contrôle (PC) ainsi que sur la 
RN30 à hauteur de la station de l’ADE 
pour éviter que la région dAth Yenni ne soit 
elle aussi  contaminée».  
Le colonel Abdelkrim Chabour a égale-
ment mis en évidence les moyens déployés 
en renfort par la direction générale de la 
protection civile «qui a dépêché des 

moyens humains et matériels par la mobili-
sation d’autres unités  ainsi que  ceux de la 
conservation des forêts».   
Enfin, tout en précisant que ces feux n’ont 
heureusement causé aucune perte humaine, 
le colonel Abdelkrim Chabour  n’a pas 
omis de rappeler  la vigilance que le 
citoyen doit observer dont le désherbage 
des alentours de sa maison. 

De notre bureau, Saïd Tissegouine

NONOBSTANT les coups durs que leur 
assènent les pouvoirs publics à chaque 
fois qu’ils sont pris, les narcotrafiquants 
ne sont pas pour autant découragés dans 
leurs activités criminelles. Etant une acti-
vité très lucrative, les criminels continuent 
non seulement à insulter l’ordre moral 
sociétal, mais aussi leur nombre ne cesse 
de s’accroître.  
Au cours de la semaine passée, ce ne sont 
pas moins de huit narcotrafiquants qui ont 
été arrêtés par les services de sûreté de la 
wilaya de Tizi Ouzou. Selon le communi-
qué de la cellule de communication de la 
sûreté de wilaya, dont le Jeune Indépen-
dant a pris connaissance, la première 

arrestation effectuée par les services de la 
police judiciaire de la sûreté de wilaya a 
concerné quatre (04) narcotrafiquants dont 
l’âge varie entre 20 et 29 ans. Les policiers 
ont trouvé sur ces hors-la-loi plus d’une 
centaine de capsules psychotropes et une 
certaine quantité de kif traité. 
Ces produits psychédéliques étaient desti-
nés pour la commercialisation. La deuxiè-
me arrestation a concerné un groupe nar-
cotrafiquant composé de trois (03) indivi-
dus.  
Les policiers ont trouvé en leur possession 
plus d’une centaine de capsules psycho-
tropes. Les policiers leur ont également 
saisi une moto dont ils se servaient pour 

leurs déplacements dans le cadre de leurs 
activités criminelles. La troisième opéra-
tion policière exécutée dans ce cadre pré-
cis a eu lieu à Draâ Ben Khedda. 
Le mis en cause, dont l’âge n’a pas été 
précisé, était en possession de kif traité 
destiné à la commercialisation. Par 
ailleurs, les policiers ont trouvé sur ce 
hors-la-loi, une arme blanche prohibée et 
une certaine somme d’argent en provenan-
ce de son activité criminelle. Le commu-
niqué souligne enfin que les 08 narcotrafi-
quants ont été présentés devant le Parquet 
qui les placés en détention préventive en 
attendant leur procès. 

Saïd T.

LUTTE ANTIDROGUE 

Arrestation de huit narcotrafiquants 
à Tizi Ouzou 

LES FEUX DE FORÊT MAITRISÉS EN KABYLIE  

La prudence reste de mise

Le nouveau manuel d’an-
glais pour les élèves de 
cinquième année primaire 

coûtera 250 DA, selon le guide 
des prix des manuels scolaires 
destinés à tous les niveaux, 
approuvé et publié par le minis-
tère de l’Education nationale 
via l’Office national des publi-
cations scolaires (ONPS). Le 
but est justement de permettre 
aux parents de connaître les 
prix des manuels avant la ren-
trée scolaire. 
Le département de Belabed a 
insisté sur l’importance de per-
mettre à tous les élèves des 
trois paliers éducatifs d’avoir 
leurs livres dans les délais et 
dans des conditions adéquates, 
et ce à travers le territoire 
national. 
Il convient de noter que les 
livres du cycle secondaire sont 
les plus chers. L’Office natio-
nal des publications scolaires a, 
en effet, fixé le total des prix 
des livres de 2e année secon-
daire pour la filière des 
sciences expérimentales à 3 
400 DA contre 3 350 DA pour 
la filière des mathématiques, 2 
500 DA pour les lettres et la 
philosophie, 3 030 DA pour les 
lettres et langues étrangères et 
enfin 2 150 DA pour les maths-
techniques.  
En ce qui concerne les livres de 
3e année secondaire, les prix 
pour les différentes filières 
varient entre 2 890 DA, 2 730 
DA, 2 580 DA, 2 460 DA et 

enfin 2 410 DA. S’agissant du 
cycle moyen, le total des prix 
tourne autour de 2 119 DA et 2 
300 DA pour les différentes 
classes. 
Afin de garantir l’accès de tous 
les élèves aux manuels sco-
laires et de faciliter leur acqui-
sition, les mêmes procédures 
que les années précédentes 
seront mises en œuvre pour 
cette année. Ainsi, ils peuvent 
acheter les manuels scolaires 
au niveau des établissements 
scolaires, dans les librairies pri-
vées, en achat et paiement élec-
tronique. 
Le paiement par carte CIB ou 
Eddahabia est également dispo-
nible. Des expositions à travers 
toutes les wilayas du pays sont 
également organisées, sans 
oublier la commercialisation 
par les offices des publications 

universitaires, et enfin, la mise 
à disposition de manuels numé-
riques pour les élèves du pri-
maire afin d’alléger leurs car-
tables. 
Pour connaître les points de 
vente les plus proches, les 
parents peuvent consulter la 
liste complète sur le site de 
l’Office national des publica-
tions scolaires, à savoir 
onps.dz. 
Le premier responsable du sec-
teur insiste, chaque année, sur 
la nécessité d’assurer la dispo-
nibilité du livre scolaire dans 
les délais impartis ainsi que du 
livre numérique et des livres en 
braille au profit des élèves non-
voyants. Pour la prochaine ren-
trée scolaire, il compte inonder 
le marché, à travers ses points 
de vente agréés, de livres 
scolaires afin de parer à un 

éventuel manque dans ce 
domaine. 
Pour rappel, le ministère de 
l’Education nationale a pris une 
mesure au profit de ceux qui 
sont chargés de la vente du 
livre scolaire au niveau des éta-
blissements scolaires, leur 
allouant une prime en contre-
partie du travail supplémentaire 
qui leur est demandé mais aussi 
pour couvrir les autres frais, 
comme le transport des livres. 
Le ministère de l’Education 
nationale avait récemment 
annoncé avoir réuni toutes les 
conditions organisationnelles 
pour réussir la prochaine ren-
trée, de même qu’il a livré des 
chiffres sur le nombre d’élèves 
scolarisés, qui excède les 11 
millions, en plus d’un demi-
million d’enseignants. 

Lynda Louifi 

MANUELS SCOLAIRES 

Pas d’augmentation des prix
Le ministère de l’Education nationale a décidé de maintenir les mêmes prix pour les livres scolaires, 
et ce en dépit de la hausse des prix du papier sur le marché mondial. Cette décision a été prise afin 

de garantir l’accès de tous les élèves aux manuels scolaires et de faciliter leur acquisition. 

Des prix 
accessible. 
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SITUATION HUMANITAIRE À GAZA  

Un terrible cataclysme 
La bande de Gaza subit actuellement l’une des crises humanitaires les plus dramatiques et dévastatrices, exacerbée par des 

bombardements incessants, des destructions massives des infrastructures et des maisons, et une politique de la famine. 

L
’agression sioniste qui prévaut depuis 
octobre 2023 a atteint des sommets 
alarmants, laissant la population dans 

un état de désespoir total. L’Office de 
secours et de travaux des Nations unies 
pour les réfugiés de Palestine (UNRWA) a 
signalé hier que 84 % de la population de 
Gaza subit un déplacement forcé à cause 
des bombardements de l’entité sioniste, 
qui mène une guerre génocidaire contre la 
population palestinienne. 
Depuis le début de l’agression, les bom-
bardements israéliens ont causé des dégâts 
inimaginables. Les infrastructures sani-
taires sont pratiquement à l’arrêt, les hôpi-
taux sont débordés et manquent de maté-
riel médical, et les déplacements de la 
population sont devenus monnaie couran-
te. Les civils, piégés dans une zone de 
conflit, sont constamment exposés au 
risque de mort. Selon des bilans officiels, 
l’agression sioniste a fait plus de 132.000 
victimes parmi les civils. Ce bilan tragique 
comprend un nombre très élevé de 
femmes et d’enfants. 
Chaque jour, la situation se détériore un 
peu plus. Les écoles, servant de refuges 
temporaires pour les déplacés, sont sou-
mises à des attaques barbares, causant la 
mort de centaines de victimes. Les 
familles vivent dans la peur constante, ne 
sachant pas où se réfugier ou comment 
trouver la prochaine nourriture. 
Le déplacement forcé de la population est 
l’un des aspects les plus tragiques de cette 
crise. Avec 84 % de la population de Gaza, 
soit environ deux millions de personnes, 
contraintes de fuir leurs foyers, les récits 
de familles séparées, d’enfants perdus, et 
d’angoisse quotidienne se multiplient. Les 
réfugiés se déplacent d’une zone à l’autre, 
cherchant désespérément un endroit sûr où 
se cacher. Malheureusement, chaque refu-
ge potentiel est menacé par une nouvelle 
vague de bombardements, alimentant un 
cycle de peur et de désespoir. 
Dans un message très poignant publié sur 
la plateforme «X», l’UNRWA a déclaré 
que ‘’les déplacements de population ne 
cessent jamais à Gaza. Les gens courent 
pour sauver leur vie, s’emparent de ce 
qu’ils peuvent et laissent tout le reste der-
rière eux. Ils sont épuisés et n’ont nulle 
part où aller en sécurité». Cette descrip-
tion saisissante démontre le calvaire vécu 
par les habitants de l’enclave palestinien-
ne. 
En plus des bombardements incessants et 
du déplacement forcé, une autre catas-
trophe fait rage à Gaza, la famine déjà 
sous blocus israélien depuis plus de seize 
ans. Les ressources alimentaires sont 
devenues extrêmement limitées, exacer-

bées par la fermeture du passage de Rafah, 
le blocage des aides humanitaires par 
Israël et les attaques systématiques sur les 
infrastructures humanitaires, notamment 
ceux de l’UNRWA.  
Cette politique de famine, qui semble être 
une stratégie délibérée, a des effets dévas-
tateurs sur la santé physique et mentale 
des civils. Les enfants, qui sont particuliè-
rement vulnérables, souffrent déjà de mal-
nutrition aiguë. 38 personnes sont déjà 
mortes de famine à Gaza. Les consé-
quences à long terme sur la santé de toute 
une génération sont à craindre. 
Dans ce contexte tragique, l’UNRWA joue 
un rôle crucial. En tant qu’agence princi-
pale offrant de l’aide humanitaire, elle 
s’efforce d’apporter un soutien aux mil-
lions de personnes victimes de l’agression 
sioniste. Or, leurs efforts sont entravés par 
les attaques sionistes et le manque de res-
sources. Les appels à l’aide internationale 
se font de plus en plus pressants, mais la 
réponse à la crise reste largement insuffi-

sante, notamment que plusieurs pays occi-
dentaux avaient retiré leurs contributions à 
cette instance onusienne en soutien à 
l’agresseur israélien. 
 
 
PRÈS DE 500 ÉCOLES BOMBARDÉES  
Au moins 477 des 564 écoles dans l’en-
clave ont été bombardées et détruites dans 
l’agression génocidaire, selon le Bureau 
de la coordination des affaires humani-
taires des Nations unies (BCAH) dans les 
territoires palestiniens occupés. 
Selon l’agence onusienne, 344 écoles ont 
été directement touchées et 133 autres 
détruites lors des combats qui se sont 
déroulés à proximité. Il s’agit de 264 
écoles publiques, 57 écoles privées et 156 
écoles de l’Office de secours et de travaux 
des Nations unies pour les réfugiés de 
Palestine dans le Proche-Orient. 
Selon le rapport, les autorités de défense 
civile de la bande de Gaza ont indiqué que, 
depuis octobre dernier, 180 écoles, qui 

sont des sites d’hébergement temporaire 
pour les réfugiés, avaient été touchées. 
Samedi dernier, l’armée d’occupation sio-
niste a perpétré un massacre dans l’école 
Al-Tabaeen, qui abrite des Palestiniens 
déplacés dans le quartier d’Al-Daraj, dans 
la ville de Gaza, faisant plus de 100 mar-
tyrs et des centaines de blessés. L’école 
servait d’abri à des dizaines de familles. 
Il convient de noter que bilan des martyrs 
s’est élevé hier à 39 929, dont la plupart 
des femmes et des enfants, depuis le début 
de la guerre de génocide sur la bande de 
Gaza, le 7 octobre 2023.  
Selon des sources médicales, le bilan des 
blessés s’alourdit à 92 240, alors qu’il y a 
des milliers de victimes sont toujours sous 
les décombres.  
En outre, l’armée de l’occupation a com-
mis deux massacres contre les familles 
dans la bande de Gaza, faisant 32 martyrs, 
en 24 dernières heures.  

Mohamed Mecelti

APRÈS UNE BROUILLE COMMERCIALE 

La Zambie et la RDC rouvrent leur frontière 
LA ZAMBIE  et la République démocra-
tique du Congo (RDC) ont convenu hier de 
rouvrir leur frontière lundi, après avoir 
résolu un différend commercial entre les 
deux pays qui avait conduit la Zambie à 
fermer la frontière au cours du week-end. 
«La partie zambienne a informé la partie 
congolaise que la frontière serait rouverte, 
afin de permettre la libre circulation des 
personnes et des biens entre la République 
démocratique du Congo et la République 
de Zambie», ont déclaré les ministres du 
Commerce des deux pays dans un commu-
niqué commun. 

Le ministre zambien du Commerce, de 
l’Artisanat et de l’Industrie, M. Chipoka 
Mulenga, a rencontré des responsables 
congolais dans la ville de Lubumbashi, 
près de la frontière. 
La Zambie a annoncé dimanche dernier 
qu’elle avait fermé sa frontière avec son 
voisin du nord après que la RDC a interdit 
l’importation de boissons non alcoolisées 
et de bière en provenance de Zambie. 
Cette mesure a donné lieu à des manifesta-
tions de camionneurs congolais près de la 
ville frontalière de Kasumbalesa. Les 
groupes d’affaires zambiens ont également 

critiqué l’interdiction. 
L’Association zambienne des fabricants a 
déclaré qu’elle pourrait créer un «dange-
reux précédent pour les relations commer-
ciales futures». 
La décision de la Zambie de fermer sa 
frontière a menacé la capacité de la RDC à 
exporter ses minerais. La RDC, pays 
enclavé, possède d’énormes réserves d’or, 
de cuivre et de cobalt. Une grande partie 
de ces minerais passe par la Zambie pour 
être expédiée vers la côte. 
La RDC est de loin le premier producteur 
mondial de cobalt, qui est très demandé et 

utilisé dans les batteries qui alimentent les 
véhicules électriques, les smartphones et 
les ordinateurs. La Zambie est également 
une porte d’entrée essentielle pour les 
importations de la RDC. 
Le ministère congolais du Commerce a 
déclaré qu’il n’avait pas reçu de plainte 
officielle de la Zambie avant la fermeture 
de la frontière et a remis en question cette 
décision. Il a déclaré qu’il espérait que les 
pourparlers de Lubumbashi aboutiraient à 
«une solution durable». 

R. I. 
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EN DÉPIT DES PRESSIONS OCCIDENTALES 

L’Iran se réserve le droit  
de répondre à Israël 

Après la publication d’un communiqué commun demandant à l’Iran de ‘’cesser ses menaces constantes 
d’attaque militaire contre Israël’’, la République islamique a fait savoir qu’elle était ‘’déterminée à défendre 

sa souveraineté’’, tout en appelant les pays occidentaux à faire pression sur Israël.

«L
a République islamique est détermi-
née à défendre sa souveraineté et ne 
demande pas l’autorisation de qui-

conque pour utiliser ses droits légitimes’’, a 
lancé hier le porte-parole de la diplomatie 
iranienne Nasser Kanani.  S’en prenant à 
l’Occident, Téhéran a déploré l’absence 
d›«objection aux crimes et crimes internatio-
naux du régime sioniste».  
Dans un communiqué commun publié avant-
hier, les États-Unis, l’Allemagne, le Royau-
me-Uni, l’Italie et la France ont exprimé leur 
soutien ‘’à la défense d’Israël contre l’agres-
sion iranienne et contre les attaques des 
groupes terroristes soutenus par l’Iran’’, tout 
en appelant Téhéran ‘’à cesser ses menaces 
constantes d’attaque militaire contre Israël’’.   
Des propos qui ont provoqué l’ire de Téhé-
ran. Nasser Kanani a pointé du doigt le 
manque de ‘’logique politique’’ de ces 
demandes, les jugeant ‘’contraires aux prin-
cipes et aux règles du droit international’’ et 
qui constituent selon lui ‘’des exigences 
extravagantes et représentent un soutien 
public et pratique aux origines des crimes 
internationaux et du terrorisme dans la 
région’’.  
Si les pays occidentaux «recherchent réelle-
ment la paix et la stabilité dans la région, ils 
devraient une fois pour toutes s’opposer au 
bellicisme et à l’aventurisme du régime 
d’apartheid d’Israël», a-t-il souligné.   
Le même jour que la déclaration commune 
des pays occidentaux, le président iranien 
Massoud Pezeshkian a reçu un appel du 
chancelier allemand Olaf Scholz. Le diri-
geant iranien a notamment indiqué que les 
États-Unis et d’autres pays devraient faire 

pression sur Israël pour que la guerre s’arrê-
te dans la bande de Gaza. Même son de 
cloche lors d’une conversation avec le Pre-
mier ministre britannique Keir Starmer.  
Téhéran reproche également le silence de la 
communauté internationale face «aux crimes 
sans précédent et anti-humains du régime 
sioniste à Gaza et aux actes terroristes de ce 
régime dans la région».   
De son côté, le ministre italien des Affaires 
étrangères s’est entretenu avec son homo-
logue iranien. Ali Bagheri a pointé du doigt 
la responsabilité d’Israël dans l’escalade 
régionale du conflit.   

Selon le média Axios, qui rapporte des esti-
mations des renseignements sioniste, l’Iran 
serait prêt à mener une opération «à grande 
échelle» contre l’entité sioniste avant le 
début de la reprise des négociations prévue 
demain.  
Il convient de rappeler que l’entité sioniste a 
assassiné le 31 juillet dernier le président du 
bureau politique du mouvement de la résis-
tance palestinienne Hamas, Ismaïl Haniyeh, 
à Téhéran et Fouad Chokor, haut comman-
dant militaire du parti libanais, Hezbollah, 
dans la banlieue sud de Beyrouth. 

R.I.

SELON LES 
RENSEIGNEMENTS 
RUSSES  
Washington cherche 
un remplaçant à 
Zelensky 

LES ÉTATS-UNIS  étudient la 
possibilité de remplacer Volody-
myr Zelensky par une personnali-
té ‘’plus gérable et moins cor-
rompue’’ qui convient ‘’à la 
majorité des alliés occidentaux’’ 
à la tête de l’Ukraine, a déclaré 
le service russe de renseignement 
extérieur. 
«Selon les informations reçues 
par le SVR, le mécontentement à 
l’égard de Zelensky augmente 
parmi les responsables améri-
cains», a indiqué hier le Service 
russe du renseignement extérieur 
dans une note rendue publique.  
Une tendance qui serait percep-
tible ‘’tant au sein du Parti démo-
crate que dans du Parti républi-
cain’’, poursuit le SVR. ‘’Les 
voix de ceux qui expriment des 
doutes sur les «dépenses ciblées 
de milliards de dollars en aide 
militaire» que reçoit Kiev se font 
de plus en plus fortes’’, précise-t-
il. À cela s’ajoutent les ‘’mesures 
folles’’ prises par Volodymyr 
Zelensky, susceptibles de ‘’pro-
voquer une escalade bien au-delà 
des frontières de l’Ukraine’’.  
«Le chef du régime de Kiev s’est 
lancé dans des «actions fébriles», 
se préoccupant principalement de 
préserver son propre pouvoir, ses 
positions étant ébranlées après 
l’expiration le 20 mai dernier de 
son mandat présidentiel», pour-
suit la note.  
Des propos qui interviennent 
alors que l’Ukraine a lancé une 
offensive le 6 août dernier contre 
la région russe de Koursk. Le 
commandement russe a assuré 
que cette opération se terminerait 
par la défaite de l’ennemi. Avant-
hier soir, le département d’État 
américain a déclaré soutenir cette 
tentative ukrainienne.  
Mais selon le SVR, l’administra-
tion américaine envisagerait donc 
de lancer une ‘’puissante cam-
pagne d’information pour discré-
diter Zelensky’’ mais surtout 
‹’afin de le forcer à quitter son 
poste››. Washington ‘’cherche 
également un remplaçant››, qui 
«conviendrait à la majorité des 
alliés occidentaux’’.  
Selon les renseignements russes, 
l’ancien ministre de l’Intérieur 
Arsen Avakov (2014-2021) est 
considéré comme le candidat le 
plus approprié : ‘’Les points forts 
d›Avakov incluent ses liens 
étroits avec les formations natio-
nalistes ukrainiennes et ses 
contacts constants avec les diri-
geants des pays européens’’.  
La Maison Blanche estime que 
cela permettra à l’Occident de 
mieux se préparer à l’éventuel 
début de négociations avec la 
Russie pour résoudre le conflit 
ukrainien, indique le SVR. Le 
mandat de Zelensky a expiré le 
20 mai.  
Les élections présidentielles en 
Ukraine devaient avoir lieu le 31 
mars et l’investiture du chef de 
l’État ukrainien nouvellement élu 
en mai. Le vote a été annulé, le 
dirigeant ukrainien invoquant la 
loi martiale et la mobilisation 
générale, estimant que le moment 
n’était pas opportun.  
Selon le Kremlin, la légitimité de 
Zelensky peut compliquer le pro-
cessus de paix. 

R.I.

GUERRE AU SOUDAN  

La crise humanitaire «a atteint  
un point de rupture»

LA CRISE  humanitaire au Soudan, pays 
ravagé par une guerre fratricide qui dure 
depuis avril 2023, a atteint un «point de rup-
ture», a déclaré hier l’Organisation interna-
tionale pour les migrations (OIM) des 
Nations unies.  Cet avertissement sévère de 
l’OIM intervient alors que la famine et les 
inondations s’ajoutent à la liste des défis aux-
quels sont confrontées des millions de per-
sonnes qui luttent pour faire face à la plus 
grande crise de déplacement au monde après 
16 mois de conflit brutal. Au cours de la 
semaine dernière, le Comité d’évaluation de 
la famine (FRC) du Cadre intégré de classifi-
cation de la sécurité alimentaire (IPC) a 
signalé des conditions de famine dans le 
camp de Zamzam, près de la ville d’Al 
Fasher, au Darfour-Nord, où vivent un demi-
million de personnes déplacées, a rapporté 
l’OIM sur son site. 
De nouveaux chiffres de l’OIM montrent que 
les déplacements continuent d’augmenter, 
avec «plus de 10,7 millions de personnes en 
quête de sécurité à l’intérieur du pays, dont 
beaucoup ont été déplacées deux fois ou plus.  
Les combats dans l’Etat de Sennar ont dépla-
cé plus de 700 000 personnes le mois dernier, 
dont 63 % étaient originaires d’autres États, 
la majorité de Khartoum. L’agence onusien-
ne a souligné que «cette situation est aggra-
vée par les inondations généralisées qui ont 

déplacé plus de 20 000 personnes depuis juin 
dans 11 des 18 États du Soudan. Des infra-
structures essentielles ont été emportées, ce 
qui perturbe encore davantage l’achemine-
ment de l’aide humanitaire vitale». «Ne vous 
y trompez pas, ces conditions persisteront et 
s’aggraveront si le conflit et les restrictions à 
l’accès humanitaire se poursuivent», a décla-
ré Othman Belbeisi, directeur régional de 
l’OIM pour le Moyen-Orient. 
Par ailleurs, pour tenter de trouver une solu-
tion à la crise soudanaise qui ne fait que s’ag-
graver, des négociations entre les deux belli-
gérants à savoir, les forces armées dirigées 
par le général Abdel Fattah al-Burhane, et les 
Forces de soutien rapide sous le commande-
ment du général Mohamed Hamdane Daglo, 
dit «Hemedti», auront lieu la semaine pro-
chaine en suisse.  
A cette occasion, la présidente du Comité 
international de la Croix-Rouge (CICR), 
Mirjana Spoljaric, a émis hier le souhait de 
voir ses négociations aboutir à des accords 
permettant d’accroître l’aide humanitaire. 
Lors d’une conférence de presse à l’occasion 
du 75e anniversaire des Conventions de 
Genève des traités internationaux régissant 
les conflits armés, Mme Spoljaric a indiqué 
que «nous ne participons pas à ces pourpar-
lers, mais j’espère qu’ils aboutiront à des 
accords qui nous permettront d’accroître l’ai-

de humanitaire et d’avoir un meilleur accès 
aux populations touchées, en particulier dans 
le nord du Darfour, où la situation est extrê-
mement préoccupante». 
A cet égard, la présidente du CICR a réclamé 
l’instauration de «mesures humanitaires très 
concrètes qui contribueront à rétablir la 
confiance et à lever certains des obstacles 
immédiats à la conclusion d’un accord de 
cessez-le-feu», notant que «le Soudan illustre 
ce qui se passe lorsque le droit international 
humanitaire n’est pas respecté». 
Mme Spoljaric a ainsi appelé les parties à 
s’assoir «à la table des négociations jusqu’à 
ce qu’elles aient trouvé un accord sur la 
manière d’accroître» l›»espace opérationnel» 
du CICR, dont l’accès aux populations est 
limité en raison notamment du «manque 
d’accords de sécurité» permettant à son per-
sonnel d’agir. 
Le CICR fournit «les informations néces-
saires pour alimenter les conversations, afin 
qu’elles sachent quelles sont les conditions 
sur le terrain et ce dont nous avons exacte-
ment besoin pour pouvoir opérer», a-t-elle 
précisé. 
Depuis avril 2023, la guerre au Soudan a fait 
des dizaines de milliers de morts et provoqué 
une crise humanitaire majeure, poussant le 
pays au bord de la famine, selon l’ONU. 

R. I.
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FORMATION PROFESSIONNELLE À EL BAYADH 

Ouverture de plus de  
40 nouvelles spécialités  

La direction de l’Emploi et de Formation professionnels de la wilaya d’El Bayadh a réservé 47 
nouvelles spécialités au titre de la rentrée du secteur, prévue le mois d’octobre prochain. C’est ce 

qu’a annoncé son directeur, Abderrezak Goudjil.

D
ans ce sens, le même responsable a 
indiqué à que ces spécialités s’inscri-
vent dans le cadre des efforts visant à 

élargir les offres de formation et d’emploi 
en faveur des jeunes et à répondre aux 
besoins des demandes du marché local de 
l’emploi. 
Il a précisé que ces nouvelles offres de for-
mation concernent, notamment, les spé-
cialités en lien avec les mines, les car-
rières, l’électronique, l’énergie, les nou-
velles techniques d’irrigation, la commu-
nication, ainsi que l’industrie de l’impres-
sion, l’animation et la gestion du tourisme, 
le numérique, l’intelligence artificielle et 
le e-commerce. 
Ainsi, à la faveur de ces nouvelles offres, 
le secteur de la Formation professionnelle 
dispose, désormais, de 200 spécialités, a 
fait observer la direction de l’Emploi et de 
Formation professionnels de cette collec-
tivité locale des Hauts-plateaux de 
l’Ouest. 
Par ailleurs, en prévision de la session 
d’octobre, près de 5.300 places pédago-
giques sont proposées aux stagiaires et 
aux apprentis répartis à travers les diffé-
rents modes de formation dispensés au 
niveau des divers établissements du sec-
teur, a indiqué la même source. 
Il convient de souligner que les inscrip-
tions, entamées récemment, se déroulent 
via la plateforme « Mihnati » jusqu’au 28 

septembre prochain. D’autre part, en pré-
vision de cette échéance, le secteur a lancé 
une campagne de sensibilisation destinée 
à vulgariser auprès des jeunes de la région 
les offres et les opportunités de formation, 
et ce, à travers des portes ouvertes organi-
sées dans les différents centres et annexes 
du secteur. A noter que le secteur de la for-
mation professionnelle compte, dans la 
wilaya d’El Bayadh, 26 établissements, 

dont 10 centres de formation profession-
nelle (CFPA), deux instituts nationaux 
spécialisés (INSFP), 14 annexes, outre des 
sections déléguées réparties à travers les 
zones rurales de la wilaya. 
Le secteur a enregistré, à la clôture de 
l’année de formation 2023-2024, la sortie 
de 2.500 diplômés, a rappelé la même 
source.  

R.R   

RÉSEAU D’ÉLECTRICITÉ ET GAZ À BOUMERDES 

40 établissements éducatifs 
raccordés 

DANS L’OPTIQUE  d’améliorer les condi-
tions de scolarisation pour la prochaine 
rentrée 2024/2025, une quarantaine d’éta-
blissements éducatifs et 10 puits artésiens 
sont actuellement en cours de raccorde-
ment aux réseaux d’électricité et de gaz 
dans la wilaya de Boumerdes, a indiqué 
avant-hier, la direction de wilaya de distri-
bution de l’électricité et du gaz. 
La totalité de ces projets seront livrés et 
mis en service à la prochaine rentrée 
sociale, a indiqué le directeur du secteur, 
Said Mansour, en marge de la réunion du 
conseil exécutif de la wilaya consacrée à 
l’examen du secteur local de l’énergie.  
Il a souligné la mobilisation d’une enve-

loppe de près de 40 millions de DA pour 
le raccordement de ce nombre d’établisse-
ments éducatifs et de puits artésiens sur le 
budget propre de l’entreprise Sonelgaz, et 
celui des secteurs de l’éducation et de 
l’hydraulique et des communes concer-
nées. 
Il s’agit, selon la même source, du raccor-
dement à l’électricité et au gaz, de 35 
écoles primaires, deux CEM et trois 
lycées pour une enveloppe globale de 27 
millions de DA. 
Les travaux de raccordement de ces éta-
blissements « avancent à un bon rythme », 
a ajouté le même responsable, soulignant 
l’achèvement, à ce jour, du raccordement 

de 18 unités, tandis que quatre  opérations 
sont actuellement en cours de réalisation, 
une dizaine en cours de lancement et huit 
opérations en cours des procédures d’an-
nonce des appels d’offres. 
Concernant les opérations de raccorde-
ment des puits artésiens à l’électricité, M. 
Said Mansour a fait part du parachève-
ment, à ce jour, du raccordement de 10 
puits, tandis que quatre autres sont atten-
dus à la livraison avant la fin de l’année en 
cours. 
Ces opérations qui profiteront à sept com-
munes de la wilaya ont couté un envelop-
pe de près de 12 millions de DA, selon la 
même source. R.R 

PRODUCTION DE CÉRÉALES À AIN DEFLA 

 Plus de 600.000 qx récoltés 
UNE RÉCOLTE  de plus de 600.000 quintaux de céréales a été 
réalisée cette saison dans la wilaya d’Ain Defla, dépassant large-
ment les prévisions du secteur agricole. C’est ce qu’a indiqué, 
avant-hier, la direction des services agricoles (DSA). 
Les services agricoles ont enregistré une production céréalière de 
plus de 600.000 quintaux, au titre de la campagne 2023/2024, 
« dépassant largement l’objectif qui a été fixé et qui était de 
500.000 qx », a indiqué, M’hamed Makrachi, le premier respon-
sable du secteur par intérim. 
Il a ajouté qu’un rendement de pointe de près de 60 qx à l’hecta-
re a été réalisé, notamment dans les périmètres ayant bénéficié 
d’irrigation d’appoint durant toute la campagne agricole. 
Le DSA par intérim a fait savoir que la superficie céréalière récol-
tée cette année était de près de 30.000 hectares sur les 73.000 hec-

tares emblavés, expliquant que cette situation est due principale-
ment aux épisodes caniculaires enregistrés fin avril dernier et qui 
ont impacté une importante superficie dans la wilaya. 
Le même responsable a souligné que la Coopérative des céréales 
et légumes secs (CCLS) a collecté depuis le début de la cam-
pagne moisson-battage plus de 470.000 quintaux, tandis que les 
prévisions du secteur étaient fixées à 450.000 qx de la produc-
tion. 
Plusieurs projets de réalisation des silos de stockage des céréales 
sont prévus à travers la wilaya, à l’instar d’un complexe d’une 
capacité de 1 million de qx à Boumedfaa, un silo de 200.000 qx 
à El Attaf et 11 autres complexes de 50.000 qx, a souligné la 
même source.  

R.R

GESTION DES 
CATASTROPHES  
À BATNA  
120 bénévoles formés par 
le CRA 

LE COMITÉ  de wilaya du Croissant rouge 
algérien (CRA) à Batna a lancé avant-hier, 
une session de formation au bénévolat et à 
la gestion des catastrophes au profit de 
120 bénévoles de différentes communes. 
L’ouverture de cette formation a été prési-
dée à l’auditorium de l’université Hadj 
Lakhdar Batna-1 par la présidente du CRA 
Ibtissem Hamlaoui en compagnie du wali 
de Batna, Mohamed Benmalek et du wali 
délégué de Barika, Saïd Boudehab. 
Cette session de deux jours comprend l’or-
ganisation d’ateliers sur les méthodes du 
bénévolat et de la gestion des catastrophes 
à l’Ecole nationale d’application des tech-
niques de transport terrestre de Batna avec 
la participation d’experts du domaine, 
selon le président du comité local du 
CRA, Hamza Hassani. 
Selon la même source, cette session sera 
suivie par d’autres formations similaires 
qui se poursuivront jusqu’à fin décembre 
prochain pour toucher au total 1.000 béné-
voles. 
Cette initiative s’inscrit dans le cadre du 
renforcement des capacités des bénévoles 
du CRA et leur préparation pour intervenir 
avec efficacité en cas de besoin, notam-
ment lors catastrophes, selon les organisa-
teurs qui ont fait état de la formation en 
2023 de plus de 20.000 secouristes à 
l’échelle nationale et des prévisions de for-
mer le double en 2024. 
La rencontre a permis de passer en revue 
les activités du CRA durant cette année 
dont la campagne hiver chaud et celle du 
mois de Ramadhan. 
Les organisateurs ont assuré en outre 
qu’en prévision de la prochaine rentrée 
scolaire plus de 125.000 trousseaux sco-
laires ont été collectés et leur distribution a 
été lancée à Batna qui a bénéficié de 2.000 
trousseaux.  

R.R 
 
RÉSULTATS DES 
EXAMENS DE FIN 
D’ANNÉE À BÉJAÏA 
Plus de 100 lauréats 
récompensés 

UNE CÉRÉMONIE  de remise de cadeaux 
a été organisée, avant-hier, en l’honneur 
des lauréats des examens des trois cycles 
de l’éducation nationale dans la wilaya de 
Béjaïa. Cette fête a été organisée à la salle 
des congrès de la wilaya et a été présidée 
par le wali M. Kamel-Eddie Karbouche et 
tenue en présence du président de l’APW, 
du directeur de l’éducation et des direc-
teurs de l’exécutif de wilaya, des chefs de 
daïras, des parlementaires, des membres 
de l’APW ainsi que les familles des lau-
réats, entre autres. C’est ainsi que plus de 
100 meilleurs élèves de la wilaya issus des 
tous les paliers de l’éducation ont été 
récompensés pour leurs résultats obtenus 
aux examens de fin d’année scolaire dont 
68 meilleurs bacheliers, 51 meilleurs lau-
réats au BEM et 03 lauréats issus de la 
catégorie des personnes aux besoins spéci-
fiques. Les autorités ont, par ailleurs, 
honoré l’élève ayant obtenu une médaille 
d’Or aux olympiades des mathématiques, 
un autre élève ayant réalisé le meilleur 
reportage vidéo et le meilleur élèves ayant 
obtenu au premier Bac dans la filière Arts, 
instaurée, pour rappel, il y a trois années. 
Les autorités ont récompensé aussi le 
Lycée Chouhada Bouaifel (ex-Technicum) 
classé meilleur Lycée de la wilaya au Bac 
avec un taux de réussite de 86,11%, le 
Lycée Taos Amrouche de Sidi-Aïch pour 
la seconde place avec un taux de réussite 
de 85,25% le meilleur CEM  «Chahid 
Gherbi Salah» de la commune de Souk 
Ouffela, daïra de Chemini qui obtenu un 
taux de réussite de 100% au BEM, entre 
autres.  N. B. 
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« LE DERNIER PAS » EN TOURNÉE À TRAVERS LES TR DE L’EST  

Hommage à la lutte sahraouie 
Le Théâtre national algérien Mahieddine-Bachtarzi (TNA), sous l’égide du ministère de la Culture et des 

Arts, organise du 21 au 31 août la tournée nationale de la pièce de théâtre «El Khatwa El Akhira» (Le 
Dernier Pas). Cette production, fruit d’une coproduction algéro-sahraouie, sera présentée dans plusieurs 

villes de l’Est algérien.

C
ette initiative s’inscrit dans le cadre 
d’un renforcement continu des 
échanges culturels entre l’Algérie et la 

République Arabe Sahraouie Démocra-
tique (RASD), témoignant ainsi de la pro-
fondeur des liens historiques et politiques 
unissant les deux pays. 
Mise en scène par Aissa Djekati, sur un 
texte d’Idriss Gourkoua, « Le Dernier Pas » 
est une œuvre dramatique qui retrace avec 
une grande justesse l’épopée du peuple 
sahraoui dans sa lutte pour l’autodétermi-
nation. À travers une mise en scène sobre 
et percutante, la pièce met en lumière le 
rôle essentiel des femmes dans cette résis-
tance et souligne l’importance de la culture 
comme vecteur d’identité et de mémoire. 
L’œuvre de 60 minutes, accorde une place 

prépondérante au personnage d›Eddahba 
Omar, une combattante sahraouie et mili-
tante des droits de l’homme, symbolisant le 
courage et la détermination des femmes 
sahraouies dans cette lutte. La représenta-
tion met en lumière leur rôle central, souli-
gnant la contribution exceptionnelle des 
femmes dans la résistance et la préserva-
tion de l’identité sahraouie. 
La manifestation d’El Ayoun en 2010, mar-
quée par la répression brutale de l’armée 
d’occupation marocaine, est rappelée avec 
une intensité émotionnelle, insufflant une 
dimension historique et contemporaine à la 
pièce. L’épure du décor met en relief le 
talent des comédiens qui, malgré la majori-
té d’entre eux faisant leurs premiers pas sur 
scène, se sont distingués par une perfor-

mance remarquable. La simplicité du cadre 
scénique permet au public de se plonger 
pleinement dans l’émotion et la puissance 
du récit. 
Au-delà de son aspect artistique, « Le Der-
nier Pas » soulève des questions essen-
tielles sur la mémoire collective, l’identité 
culturelle, le droit à l’autodétermination et 
le rôle de l’art dans les sociétés en lutte. 
Cette pièce est une invitation à la réflexion 
et à l’engagement. 
La pièce de théâtre «El Khatwa El Akhira» 
a été en tournée dans plusieurs villes d’Al-
gérie. Elle a été présentée dans les wilayas 
d’Oran, de Sidi Bel Abbes, de Saïda, de 
Mascara, de Mostaganem et Ain Defla. 

Meriem Djouder

MOULOUDJI REÇOIT 
SON HOMOLOGUE 
NIGÉRIEN  
Nécessité d’actualiser 
l’accord de coopération 
culturelle 

LA MINISTRE  de la Culture et des 
Arts, Soraya Mouloudji, a reçu, avant 
hier à Alger, le ministre nigérien de la 
Jeunesse, du Sport, de la Culture et des 
Arts, Abdourahmane Amadou, dans le 
cadre de la visite officielle en Algérie 
du Premier ministre, ministre de l’Eco-
nomie et des Finances de la République 
du Niger, Ali Mahaman Lamine Zeine, 
à la tête d’une délégation de haut 
niveau, indique un communiqué du 
ministère de la Culture et des Arts. 
Lors de cette rencontre, Mme Mouloud-
ji a évoqué «l’importance du dévelop-
pement des relations avec la Répu-
blique du Niger dans le domaine de la 
culture et des arts», se félicitant «des 
liens fraternels et historiques solides 
entre les deux pays et peuples frères», 
précise le communiqué. 
La rencontre a également permis d’exa-
miner les voies et moyens de renforcer 
la coopération entre les deux pays dans 
le domaine culturel, à travers l’appui 
des projets de protection du patrimoine 
culturel immatériel commun, l’échange 
d’expériences entre les parcs culturels 
des deux pays et le renforcement du 
partenariat dans le domaine de la for-
mation artistique et des industries créa-
trices. 
Les deux parties ont également insisté 
sur la nécessité d’actualiser l’accord de 
coopération culturelle du 18 avril 1988, 
en vue de renforcer et de promouvoir 
les relations à de hauts niveaux dans le 
domaine de la culture et des arts. 

R. C. 
 
14e FESTIVAL 
INTERNATIONAL  
DU THÉÂTRE 
D’ALEXANDRIE  
«Cassette» du TR  
de Guelma représente 
l’Algérie 
LA PIÈCE  «Cassette», produite par le 
Théâtre régional Mahmoud-Triki de 
Guelma (TRG), a été retenue pour 
représenter l’Algérie au 14ème Festival 
international du théâtre d’Alexandrie 
(Egypte) prévu du 20 au 26 septembre 
2024, a indiqué, avant hier, le directeur 
de cette institution culturelle, Halim 
Rahmouni. 
Il a précisé que le TRG Mahmoud-Triki 
a reçu une correspondance du ministère 
de la Culture et des Arts en vue de par-
ticiper, avec l’œuvre «Cassette», au 
Festival international d’Alexandrie qui 
réunira 13 pays devant présenter 14 
pièces. 
La pièce, produite par le TRG en 2023, 
sera présentée sur les planches de 3 
théâtres de la ville égyptienne 
d’Alexandrie afin de faire découvrir au 
plus grand nombre possible d’amateurs 
du 4ème art cette pièce mise en scène 
par Fakhreddine Lounis et interprétée 
par 7 comédiens. 
Cette œuvre, une adaptation de la pièce 
«Le voyage de Handala, de l’inattention 
à la vigilance» du défunt dramaturge 
syrien Saadallah Wannous (1941-1997), 
raconte la détresse d’El-Hadi (person-
nage principal) qui ne parvient pas à 
s’intégrer dans la société et se retrouve 
emprisonné sans connaître la raison de 
son incarcération. 
Libéré, il se retrouve rejeté par sa 
femme et sa famille et se lance dans 
une quête éperdue de vérité... pour 
découvrir, au final, qu’il est lui-même 
la cause de ce qui lui arrive. 

R. C. 

BIENS CULTURELS  

182 pièces de monnaie almohades 
restituées

UNE OPÉRATION  sécuritaire menée par la brigade de recherche 
de la gendarmerie nationale à Aïn Defla a permis la récupération 
de 182 pièces de monnaie en argent, datant de l’époque almohade. 
C’est ce qu’a indiqué un communiqué du ministère de la Culture 
et des Arts.  
Selon la même source, l’opération minutieuse a permis de saisir et 
de restituer 182 pièces monétaires, chacune portant une valeur his-
torique majeure. Ces pièces illustrent un aspect significatif de 
l’histoire de l’Algérie durant l’époque islamique médiévale. 
Le Ministère, en étroite collaboration avec les forces de sécurité, 
travaille sans relâche pour protéger les biens culturels et contrer les 
atteintes à ceux-ci. De plus, des efforts sont déployés pour offrir 
une formation spécialisée aux agents de sécurité, a souligné le 
même communiqué. 
La ministre de la Culture et des Arts, Soraya Mouloudji, a expri-
mé sa gratitude envers la brigade de recherche de la gendarmerie 
nationale pour son efficacité. Elle encourage également tous les 
citoyens à collaborer avec les autorités et à signaler toute informa-
tion pouvant aider à la sauvegarde et à la restitution du patrimoine 
culturel algérien. 

Meriem D. 
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JEUX OLYMPIQUES 2024 

Les athlètes algériens «fiers» d’avoir 
offert trois médailles à leur pays 

Les athlètes algériens couronnés aux Jeux olympiques JO-2024 disputés à Paris du 26 juillet au 11 août, ont exprimé leur «fierté» 
d’avoir offert à l’Algérie trois médailles (2 or et 1  bronze), lors de ce grand rendez-vous sportif mondial.

«C
’est un rêve d’enfance qui se réa-
lise, car cela fait plus de 8 ans 
que j’attendais cette médaille. 

Grâce à Dieu, j’ai fini par atteindre mon 
objectif», a réagi à la presse la boxeuse 
Imane Khelif, championne  
olympique chez la catégorie de 66 kg, peu 
après le retour de la délégation algérienne 
ce lundi à l’aéroport international Houari-
Boumédiène.  
L’Algérie a participé aux JO de Paris avec 
un total de 46 athlètes (27 messieurs et 19 
dames), engagés dans 15 disciplines diffé-
rentes. Elle a récolté trois médailles (2 or 
et 1 bronze), égalant ainsi sa meilleure 
performance aux olympiades, réalisée lors 
des Jeux d’Atlanta en 1996. 
«Même mes camarades qui n’ont pas eu la 
chance d’être médaillés à Paris ont tout 
donné, car l’objectif était le même pour 
tous: rendre le peuple algérien fier et j’es-
père que nous avons réussi dans cette 
quête», a-t-elle ajouté. 
De son côté, la jeune étoile montante de la 
gymnastique mondiale, Kaylia Nemour 
(17 ans), sacrée aux barres asymétriques, 
a tenu quant à elle, à «adresser un remer-
ciement particulier au peuple algérien», 
pour son soutien indéfectible, surtout pen-
dant les moments difficiles qui avaient 
suivi sa  grave blessure. «Je suis très fière 
d’offrir cette médaille d’or à l’Algérie», a-
t-elle souligné. 

Médaillé de bronze sur le 800 m, Djamel 
Sedjati, auteur de la troisième meilleure 
performance mondiale de tous les temps 
sur cette distance, s’est dit «satisfait des 
résultats» obtenus à Paris. 
«Pour nous, ces Jeux avaient une certaine 
particularité. C’est d’ailleurs pour cela 
que nous avons tout fait pour y réussir la 
meilleure participation possible. Dieu 
merci, mes camarades Nemour et Khelif 
ont  réussi à décrocher l’or et je les félici-
te pour cet exploit», a déclaré le natif de 
Tiaret. L’Algérie a démontré pendant les 
olympiades parisiennes la compétitivité 
de ses représentants, dans différentes 
épreuves, allant de l’athlétisme à la gym-
nastique, en passant par la boxe, le judo et 
les sports nautiques (aviron, canoë-
kayak), témoignant ainsi des progrès réa-
lisés par le sport national.  
 
L’AFRIQUE DÉCROCHE 39 
MÉDAILLES DONT 13 EN OR 
Les athlètes africains ont glané trente-neuf 
médailles dont treize en or aux Jeux olym-
piques de Paris 2024, faisant mieux qu’à 
Tokyo 2020 où 37 breloques (11 en or) 
avaient été récoltées. 
Depuis les Jeux de Sydney de 2000, c’est 
la troisième meilleure participation afri-
caine aux JO. 
Les Africains font certes moins qu’à Rio 
2016 avec les 45 médailles engrangées 

dont 11 en or et Pékin 2008, 40 breloques 
dont 13 en or, mais mieux qu’à Londres 
2012 avec ses 34 médailles dont 11 en or, 
qu’en Athènes 2004 (35, dont 9 en or) et 
Sydney 2000 (35 dont 9 en or). 
L’Algérie a offert à l’Afrique, deux 
médailles d’or. La gymnaste de 17 ans, 
Kaylia Nemour et la boxeuse Imane Khe-
lif ont décroché l’or aux barres asymé-
triques et à la boxe dans la catégorie des 
moins de 66 kg. L’Algérie a obtenu une 
troisième médaille en bronze grâce au 
demi-fondiste Djamel Sedjati sur le 800m. 
Lors des JO 2024, le continent africain 
s’est illustré en natation, en boxe, en gym-
nastique, en taekwondo, mais surtout en 
athlétisme, sa chasse gardée, avec le 
Kenya qui a décroché onze médailles, 
quatre en or, deux en argent et cinq en 
bronze.Beatrice Chebet a obtenu l’or sur 
5.000 et 10.000 mètres. Ses compatriotes 
Faith Kipyegon et Emmanuel Wanyonyi 
sont aussi médaillés d’or respectivement 
sur le 1.500 mètres féminin et le 800 
mètres masculin.Faith, habituée à être sur 
la première marche du podium et à régner 
en reine sur sa discipline a récidivé, 
comme en 2016 à Rio et en 2020 à Tokyo.  
Elle a aussi fini à la deuxième place du 5 
000 mètre, derrière justement sa compa-
triote Chebet. 
Au classement général de médailles au 
niveau africain, le Kenya est en tête avec 

11 breloques (4 or, 2 ar, 5 bronze) devant 
respectivement l’Algérie 3 médailles (2 or 
et 1 bronze) et l’Afrique du Sud (1 or, 3 
arg et 2 bronze) .  L’Ethiopie, l’Egypte et 
la Tunisie ont eu chacune une médaille 
d’or. Ces médailles ont été obtenues par 
l’Ethiopien Tamirat Tola au marathon, 
l’Egyptien Ahmed ElGendy au pentathlon 
moderne, et le Tunisien Firas Katoussi au 
taekwondo dans la catégorie des moins de 
80 kg.Le Botswanais Letsile Tebogo a 
décroché la première médaille olympique 
africaine au 200 mètres. Le Botswana est 
médaillé d’argent au relais 4×400 mètres. 
L’Ougandais, spécialiste des courses de 
fond, Joshua Cheptegei est médaillé d’or 
du 10 000 mètre.  La Côte d’Ivoire, le 
Cap-Vert et la Zambie ont décroché cha-
cun le bronze.Le Cap-verdien Daniel 
Varela de Pina a gagné la première 
médaille olympique de l’histoire de son 
pays à la boxe dans la catégorie des 51 kg. 
Le boxeur de 27 ans a battu le Zambien 
Patrick Chienyemba, lors du combat pour 
la troisième place.Le Zambien Muzala 
Samukonga a offert à son pays une 
médaille olympique aux 400 mètres, 28 
ans après. La dernière fois que la Zambie 
a gagné une médaille olympique, le sprin-
ter de 21 ans n’était pas encore né. Il a ter-
miné troisième avec un temps de 43’’74, 
battant ainsi son record personnel et natio-
nal.

Le drapeau olympique arrive à Los Angeles 
LE DRAPEAU  olympique est arrivé sous 
un soleil radieux lundi à Los Angeles, où 
les autorités ont  désormais quatre petites 
années pour organiser les JO-2028. 
La maire de la ville, Karen Bass, a atterri 
dans un avion siglé de palmiers et du 
logo «LA 2028», avant de parader sur le 
tarmac avec l’étendard aux cinq anneaux, 
en compagnie de plusieurs athlètes améri-
cains. 
«Nous ressentons la pression de veiller à 

ce que notre ville et notre région soient 
préparées», a dit la maire de la ville, esti-
mant qu’il allait falloir «appuyer sur 
l›accélérateur».»Nous devons évidem-
ment nous assurer que nous sommes prêts 
à faire face à des événements tels qu’un 
tremblement de terre, mais nous devons 
également nous préparer à des événe-
ments climatiques», dans une Californie 
de plus en plus affectée par le réchauffe-
ment de la planète, a insisté la 

maire.Mme Bass souhaite des «Jeux sans 
voiture», une promesse plus qu’ambitieu-
se tant les Californiens sont accros à leur 
véhicule personnel, dans une mégapole 
entrelacée de gigantesques autoroutes où 
les bouchons sont  quotidiens.,»Je suis 
sceptique sur le fait que nous puissions 
vraiment y parvenir, mais nous allons 
essayer», commente auprès des médias 
James Moore, spécialiste des transports à 
l’Université de Californie du Sud (USC). 

La dernière fois que Los Angeles a 
accueilli les Jeux Olympiques en 1984,  
beaucoup d’habitants avaient quitté la 
ville, ce qui avait évité un cauchemar. 
L’historique Colisée, déjà utilisé en 1932 
et 1984, accueillera les épreuves d’athlé-
tisme. Les visiteurs pourront suivre la 
gymnastique au fameux Staples Center, 
QG de l’équipe de basket des Lakers, ou 
découvrir l›Intuit Dome, un stade flam-
bant neuf qui ouvre jeudi.
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COMPÉTITIONS INTERCLUBS DE LA CAF 2024-2025  

Début de la compétition 
vendredi prochain   

Le coup d’envoi de la saison 2024/25 des compétitions interclubs de la CAF sera donné vendredi 
prochain, avec la participation de trois clubs algériens, tandis que  l’USM Alger est  exemptée du premier 

tour préliminaire de la Coupe de la Confédération de football.

O
utre l’USM Alger, ancien vainqueur de 
la Coupe de la Confédération, le foot-
ball algérien sera représenté par un 

deuxième club dans cette compétition, le CS 
Constantine qui avait terminé le champion-
nat de Ligue 1 Mobilis à la 3e place. 
Les hommes de Kheïreddine Madoui affron-
teront les Rwandais de Police FC  le samedi 
17 août au stade Chahid-Hamlaoui de 
Constantine (19h00) pour le compte du 1er 
tour préliminaire (aller) . 
La seconde manche se jouera le dimanche 
25 août au Kigali Arena Stadium (15h00, 
heure algérienne). 
En Ligue des champions, le MC Alger 
(champion d’Algérie) et le CR Belouizdad 
(vice-champion), sont les deux représentants 
algériens dans cette lucrative compétition. 
Le MCA affrontera les Libériens de Watan-
ga FC,  pour le compte du 1er tour prélimi-
naire de la Ligue des champions, tandis que 
le CRB croisera le fer avec les Congolais de 
l’AC Léopards . 
Le deuxième tour préliminaire se jouera du 
13 au 15 septembre pour la manche aller et 
du 20 au 22 septembre pour la manche 
retour, ce qui permettra de finaliser le pro-
cessus du tirage au sort des phases de grou-
pe.Les 12 meilleures équipes du classement 
CAF, parmi lesquelles le champion  
en titre de la Ligue des Champions Al Ahly 
(Egypte) et le finaliste de la dernière édition 
Espérance (Tunisie), sont exonérées du pre-
mier tour éliminatoire. Ce même système 
s’applique à la Coupe de la Confédération, 

où douze clubs participants, dont le tenant 
du titre Zamalek, sont dispensés du premier 
tour. 
Malgré le fait que les deux compétitions 
n’en soient qu’à leurs prémices, les passion-
nés de football africain peuvent s’attendre à 
des rencontres intéressantes. Les clubs de 
tout le continent mettront tout en œuvre pour 
se qualifier pour le deuxième tour, et finale-
ment pour la phase de groupes  
des deux compétitions respectives. 
Parmi les rencontres captivantes en Ligue 
des Champions, il faut noter l’affrontement 

entre les Young Africans, champions en titre 
de Tanzanie, et le Vital’O FC du Burundi. 
Les Egyptiens de Pyramids FC, qui ont 
connu une saison exceptionnelle l’année 
précédente, seront face au JKU SC de Zan-
zibar, tandis que les Sud-Africains d’Orlan-
do Pirates FC, rencontreront Disciples FC de 
Madagascar. 
Dans le cadre de la Coupe de la Confédéra-
tion, les Zambiens de Zesco United affronte-
ront les Zimbabwéens de Dynamos FC, une 
rencontre qui s’annonce captivante et pleine 
de suspense.

REAL MADRID 
L’Arabie saoudite 
proposerait un milliard 
d’euros à Vinicius 
 
L’ARABIE  saoudite est prête à 
toutes les folies pour recruter Vini-
cius Junior. Selon l’agence de pres-
se Reuters, la Saudi Pro League 
(SPL) a proposé un contrat de cinq 
ans assorti d’un salaire d’environ 
200 millions d’euros par saison, 
plus des bonus, à l’attaquant brési-
lien du Real Madrid, pas insensible 
à cette offre. Le président madrilè-
ne Florentino Pérez se serait oppo-
sé à cette possibilité. 
C’est une folie pour certains. Et la 
routine pour d’autres. Après son 
arrivée en puissance sur le mercato 
estival millésime 2023, le cham-
pionnat saoudien, qui semblait plus 
raisonnable cet été, pourrait finale-
ment remettre ça. En effet, selon 
l’agence de presse Reuters, des 
responsables du Fonds d’investis-
sement public saoudien (PIF) 
auraient approché Vinicius Junior, 
l’attaquant du Real Madrid, pour 
tenter de le recruter. En y mettant 
les moyens. Sur la table, un contrat 
de cinq ans assorti d’un salaire de 
200 millions d’euros par saison, 
plus des bonus. Soit un total qui 
dépasserait le milliard d’euros. 
Tout en ajoutant un autre contrat 
séparé pour un possible rôle d’am-
bassadeur en vue de la Coupe du 
monde 2034, qui doit se tenir en 
Arabie saoudite. 
Si le stade des discussions n’aurait 
pas été dépassé (pour l’instant) 
entre les parties, l’international 
brésilien et son clan auraient donné 
son feu vert pour que son club, le 
Real Madrid, et la Saudi Pro 
League, son possible futur cham-
pionnat, entament de possibles 
transactions. Selon le quotidien 
madrilène AS, le président 
merengue Florentino Pérez réfute-
rait cette possibilité, rappelant que 
la clause libératoire de son joueur 
est fixée... à un milliard d’euros. 
De son côté, le média ibérique 
Relevo confirme l’existence de 
cette offre saoudienne pour Vini-
cius, indiquant que ce dernier est 
plus que tenté par ce pont d’or. 
Son entourage estimerait qu’il faut 
l’évaluer avec attention. 
Les deux médias évoquent égale-
ment une possible indemnité de 
transfert dépassant les 222 millions 
d’euros de la fameuse clause libé-
ratoire de Neymar, versée par le 
PSG au Barça en 2017. Le quoti-
dien brésilien O’Globo évoque une 
somme se situant aux alentours de 
400 millions d’euros de la part du 
club d’Al-Ahli. Pour l’heure, tout 
semble rester dans le domaine de 
la spéculation. Mais avec l’Arabie 
saoudite, la réalité n’est jamais 
bien loin... 

LIGUE 1 MOBILIS  

Le Paradou AC bat NK Lokomotiva 
Zagreb (3-2)

LE PARADOU AC  s’est imposé face au club croate de division 1 NK 
Lokomotiva Zagreb (3-2, mi-temps : 2-1), en match amical disputé 
lundi à Zagreb, dans le cadre du stage qu’effectue le club algérois  
en vue de la nouvelle saison 2024-2025 de la Ligue 1 Mobilis de 
football. 
Le trois buts du PAC ont été inscrits par Boulbina et Boulouden en 
première période, avant que Kouhili n’ajoute le troisième but après 
la pause. 
Il s’agit du deuxième test amical disputé par les «Académiciens» au 
cours de leur stage qui se déroule à Maribor (Slovénie), après le 
match nul jeudi dernier face à Al-Dhafra FC (Div.2/ Emirats arabes 
unis)  (1-1). L’unique but du PAC a été inscrit par sa nouvelle recrue 
estivale Nassim Yettou.  
Ce stage en Slovénie intervient après un premier stage effectué à 
Alger sous la houlette du nouvel entraîneur le Tunisien Radhi Jaïdi, 

qui a succédé au Français, Corentin Martins, parti rejoindre le CR 
Belouizdad.  
En matière de recrutement, le PAC a engagé jusque-là quatre nou-
velles recrues : le gardien de but Abdelkader Morceli (ex-MC El-
Bayadh), le défenseur libyen Thir Bin Amir (ex-Ahly Benghazi/ 
Libye), le milieu de terrain Nassim Yettou (ex-ES Sétif), et l’atta-
quant Mohamed Kosaï Djeïdjaâ (ex-NC Magra). 
En revanche, le PAC a accordé un bon de sortie au milieu offensif 
Yacine Titraoui, qui s’est engagé pour un contrat de 3 saisons (+ une 
saison en option), avec le club belge du Sporting Charleroi, alors que 
le défenseur Mohamed Réda Hamidi a rejoint JS Kabylie. 
Le PAC a bouclé la saison 2023-2024 à la sixième place en compa-
gnie de la JS Kabylie, avec 42 points chacun, loin derrière le MC 
Alger (65 pts), sacré champion d’Algérie pour la 8e fois de son his-
toire

TRANSFERTS  

Le Camerounais Ateba (USMA) en route vers Simba SC  
en Tanzanie

L’ATTAQUANT INTERNATIONAL  
camerounais de l’USM Alger (Ligue 1 
Mobilis de football) Leonel Ateba, va 
s’engager dans les prochaines heures avec 
le club tanzanien de Simba SC, après 
qu’un « accord  
total» a été trouvé entre les deux clubs, a 
indiqué lundi le site sportif Cfoot. 
« Ateba va signer dans les prochaines 

heures avec Simba SC pour deux saisons. 
Après six mois en Algérie, il va retrouver 
son compatriote Che Malone contre un 
montant de 200.000 dollars», précise la 
même source. Ateba (25 ans) avait rejoint 
l’USMA en janvier dernier pour un contrat 
de  
deux ans et demi, en provenance de Dyna-
mo Douala. Il faisait partie de l’effectif de 

l’équipe du Cameroun, retenu pour la 
CAN-2023 (reportée à 2024) en Côte 
d’Ivoire. 
Sous le maillot du club phare de Soustara, 
Ateba compte 19 apparitions pour un bilan 
d’un but et 8 passes décisives. 
La libération d›Ateba fait suite au recrute-
ment de trois joueurs étrangers cet été : le 
défenseur central congolais Kévin Monde-

ko, le milieu de terrain congolais Glody 
Likonza, et l’ailier gauche nigérian Wale 
Musa Alli. La Fédération algérienne de 
football (FAF) a décidé d’augmenter à 5 le 
nombre de joueurs étrangers à recruter par 
chaque club de la Ligue 1. Le club algérois 
devrait également se passer des services 
du milieu de terrain malien Sékou Konaté 
et l’attaquant malien Abdoulaye Kanou. 
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Le nouveau réseau social de Meta, 
Threads, a été lancé seulement 
hier et a enregistré en quelques 

heures pas moins de 10 millions de 
nouveaux comptes. Un départ qui 
n'avait rien de faux quand on voit à 
quel point l'activité a depuis continué à 
se développer. 
 
Un démarrage en mode fusée 
Elon Musk a‐t‐il raison de s'inquiéter 
du lancement de Threads, le réseau 
social de son rival Mark Zuckerberg, 
dont l'objectif est clairement de rem‐

placer Twitter ? Vu les chiffres assez 
impressionnants qui tombent ces der‐
nières heures, on peut comprendre 
pourquoi le patron de Tesla fronce les 
sourcils. 
Depuis la mise en ligne de sa platefor‐
me, Threads a enregistré, aux dernières 
nouvelles, près de 50 millions de créa‐
tions de comptes. Ces utilisateurs ne 
sont pas simplement là pour l'effet de 
mode, selon les premiers comptes ren‐
dus de l'activité qu'a pu se procurer 
The Verge. En effet, en moins de 24 
heures, Threads comptait déjà 95 mil‐

lions de messages et 190 millions de 
likes. 
 
Le meilleur à venir ? 
Alors, est‐ce le début d'un nouveau 
monstre dans le secteur des réseaux 
sociaux ? Ou alors, l'effet de nouveauté 
? On se souvient qu'une autre platefor‐
me avait à une époque bénéficié de la 
réputation chaotique de Twitter, à 
savoir Mastodon. Mais au bout de 
quelques mois, il a finalement été assez 
clair que le public préférait rester sur 
Twitter. 

Threads pourrait être légèrement diffé‐
rent. Son interface épurée et assez faci‐
le à utiliser tranche avec celle beau‐
coup plus complexe de Mastodon. 
Appuyé sur l'expérience unique au 
monde en la matière de Meta, il pourra 
bénéficier d'améliorations ergono‐
miques et fonctionnelles avec le temps 
lui permettant de rester à la page. Et 
puis surtout, le réseau social a vu ses 
compteurs s'affoler alors qu'il n'est 
même pas encore disponible en Euro‐
pe. Quelle sera alors sa base dans 
quelques mois ?

TECH

Threads : comptes, posts, likes...
Des chiffres étourdissants pour les débuts du 
concurrent de Twitter

 

 

 

 

 

Threads, 
l'alternative à 

Twitter portée par 
Meta, connaît un 

départ exceptionnel 
avec des abonnés 

en veux-tu,  
en voilà !

Piratage : l'un des plus 
gros sites de streaming au 
monde change de nom et 
sème le doute 

RELATIVEMENT absent de l'œil des 
législateurs et des autorités par rap‐
port à d'autres sites comparables, le 
site Zoro.to a changé de nom de 
domaine sans trop donner d'explica‐
tions, et ses utilisateurs sont en 
panique. Circulez, y a rien à voir, ten‐
tent de rassurer les développeurs du 
site, qui expliquent que ce dernier a 
été « acheté » par une nouvelle équipe. 
 
Zoro.to, un géant qui reste discret 
Avec plus de 205 millions de visites 
par mois, le site Zoro.to n'est pas exac‐
tement un petit joueur dans le monde 
du piratage de films et de séries sur 
Internet. Il jouit pourtant d'une relati‐
ve tranquillité de la part des autorités 
et peut poursuivre ses activités le plus 
souvent sans être inquiété. La raison 
derrière cela est peut‐être à chercher 
du côté de l'âge du site, à peine deux 
ans, les autorités préférant probable‐

ment se concentrer sur ses concur‐
rents bien établis. 
Par ailleurs, la spécialité du site, à 
savoir les animes japonais, est proba‐
blement moins susceptible d'être la 
cible des avocats en propriété intellec‐
tuelle que d'autres sites ratissant plus 
large, y compris les gros films holly‐
woodiens. Mais depuis quelques jours, 
Zoro.to, c'est fini. Du moins, son nom 
de domaine, qui redirige désormais 
vers aniwatch.to. Cette plateforme en 
partage les contenus, mais propose 
une nouvelle charte graphique. Sur‐

tout, il n'y a pas besoin de créer un 
nouveau compte d'utilisateur, les 
anciens fonctionnent toujours. 
 
Pourquoi ce changement de nom ? 
La légitimité et la sécurité des utilisa‐
teurs pour les sites de streaming illé‐
gaux sont généralement suspectes. Il 
n'est donc pas étonnant que ce simple 
changement ait au minimum interrogé 
les désormais ex‐utilisateurs de Zoro, 
qui se demandaient ce que pouvait 
bien être cet Aniwatch. Le changement 
de domaine n'est pourtant pas vrai‐

ment une nouveauté pour ce type de 
sites, qui y sont régulièrement 
contraints lorsque leurs URL sont blo‐
quées par la justice. De façon plus 
pragmatique encore, il arrive que les 
sites de streaming ou de télécharge‐
ment illégaux, dont fait désormais par‐
tie Twitter, changent de nom de 
domaine, non car ils y sont contraints, 
mais parce que Google pénalise le réfé‐
rencement de ceux qui ont été la cible 
de trop de plaintes pour violation de 
droits d'auteur. 
Si ces deux raisons sont crédibles, les 
développeurs déclarent que cette 
modification s'explique autrement :  
« Tout le monde se calme.  
Zoro a été acheté par une nouvelle 
équipe de développeurs […], ne vous 
inquiétez pas, rien ne change, l'ancien‐
ne équipe reste pour s'occuper du ser‐
veur. » Pas forcément les opérations 
les plus visibles publiquement, ces 
rachats semblent de plus en plus cou‐
rants.  
Reste à savoir ce que ces sites, qui ne 
respectent déjà par essence pas la loi, 
font avec les informations de leurs uti‐
lisateurs, transférables à l'envi. 
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Jeune Independant 

Le nombre croissant d'appareils, 
associé à l'appétit insatiable de 
l'IA pour les données, posera 
d'énormes problèmes de débit 
aux réseaux 6G. C'est là qu'inter‐
vient le PPP. Retenez bien cet 
acronyme. 
Bien que nous soyons encore à 
l’ère de la 5G, Samsung se tourne 
déjà vers l’avenir pour tenter de 
résoudre les problèmes qui 
pourraient rendre le déploie‐
ment de la 6G difficile, voire 
impossible. 
Samsung Research, la branche 
recherche et développement du 
géant technologique coréen, 
s’est associée à Arm pour déve‐
lopper des technologies qui per‐
mettraient de traiter les paquets 
parallèles (PPP – Parallel Packet 
Processing) sur les réseaux 6G. 
Le PPP est une technologie qui 
améliore le débit des données 
sur les réseaux, permettant à ces 
derniers de traiter plus de don‐
nées de manière plus efficace. 
Dans le cadre de leur collabora‐
tion, les efforts de Samsung et 
d’Arm seront ouverts à tous. De 
quoi permettre à l’ensemble de 
la communauté technologique 
d’accéder à leurs recherches et à 
leurs travaux sur l’amélioration 
du PPP. 
 

Des vitesses allant jusqu’à 1Tbps 
et une meilleure couverture 
« Le travail de Samsung avec 
Arm vise à accélérer de manière 
significative le calendrier de 
recherche et de développement 
en prévision de l’afflux de don‐
nées généré par les environne‐
ments 6G », a déclaré la société 
dans un communiqué. 
La 6G, selon certains experts, 
pourrait être lancée d’ici 2030. 
Elle promet des vitesses allant 
jusqu’à 1Tbps et une meilleure 
couverture. De quoi en faire un 
concurrent sérieux – voire un 
remplaçant – pour les réseaux 
domestiques filaires et sans fil. 
 
Cependant, le déploiement de la 
6G pose de nombreuses ques‐
tions. Avec le nombre sans cesse 
croissant d’appareils qui arri‐
vent sur le marché, les réseaux 
6G devront faire face à un débit 
de données plus important que 
jamais. Et comme l’intelligence 
artificielle joue désormais un 
rôle majeur dans presque toutes 
les facettes de l’industrie, il sera 
essentiel de disposer d’une tech‐
nologie robuste pour répondre 
aux besoins massifs de l’IA en 
matière de données et d’énergie. 
 

Des chercheurs de Caltech ont 
créé une interface cerveau‐machi‐
ne capable de détecter un 
ensemble de mots auxquels des 
volontaires pensent. Bien qu’enco‐
re rudimentaire, les résultats ont 
permis aux chercheurs d’identifier 
une zone du cerveau, le gyrus 
supramarginal, comme cible pro‐
metteuse pour de futures inter‐
faces liées à la parole. 
Les ordinateurs pourront‐ils bien‐
tôt lire dans les pensées ? Des 
chercheurs de l’institut Caltech 
aux États‐Unis viennent de pré‐
senter une interface cerveau‐
machine capable de déchiffrer des 
mots auxquels les sujets pensent. 
Ils ont publié les résultats de leurs 
études sur deux volontaires tétra‐
plégiques dans la revue Nature 
Human Behaviour. 
Ce n'est pas la première interface 

de ce genre, mais les autres 
études demandent aux partici‐
pants de mimer la prononciation 
pour lire l’activité du cortex 
moteur, ou alors se contentent de 
réponses simples, avec oui ou non. 
Ici, les deux sujets doivent simple‐
ment prononcer certains mots 
dans leur tête. 
 
Le gyrus supramarginal,  
nouvelle cible des interfaces 
cerveau‐machine ? 
L'interface enregistre les signaux 
de neurones individuels grâce à 
des électrodes implantées dans le 
gyrus supramarginal, situé dans le 
cortex pariétal postérieur. La 
phase d'entraînement a nécessité 
seulement 15 minutes, puis les 
participants devaient regarder un 
mot sur un écran et le subvocali‐
ser, sans essayer de le prononcer. 
Les chercheurs ont testé en tout 
huit mots différents, dont deux 
inventés. Le système a ensuite 
analysé les signaux des neurones 
et a réussi à identifier les mots 
correctement dans 79 % des cas 
avec le premier sujet, et dans 
23 % des cas avec le second.

« L’IA alimente la demande  
de technologies de nouvelle 
génération » 
« L’IA alimente la demande de technologies de nouvelle génération telles que la 6G, mais la 
quantité insatiable de données crée un besoin vital de traitement économe en énergie », 
selon Mohamed Awad, vice‐président d’Arm. M. Awad a ajouté que le partenariat entre 
Samsung et Arm visera à « permettre à l’infrastructure de l’IA de fonctionner aussi effica‐
cement que possible ». Pour ce qui est de l’avenir, on ne sait pas si Samsung et Arm ont éta‐
bli une feuille de route PPP. Mais comme il reste encore des années avant que la 6G ne 
devienne une réalité, elles ont encore beaucoup de temps pour trouver une solution – et 
préparer les réseaux sans fil à l’assaut des données d’IA.

Cette interface 
cerveau-machine  
 
peut lire dans les 
pensées ! 

6G : comment 
Samsung et Arm 
veulent faire face 
au déluge de  
données  à venir 
 

VivaTech  

VivaTech, le plus grand événe‐
ment européen dédié aux start‐
up et à la tech est dans les star‐
ting‐blocks pour ouvrir ses 
portes au meilleur de l’innova‐
tion, des écosystèmes, des inter‐
venants et des décideurs écono‐
miques de plus de 120 pays. 
En 2024, Paris sera une nouvel‐
le fois au centre du monde. 
Sportif en raison des Jeux olym‐
piques bien évidemment mais 
aussi technologique puisque la 
capitale française ouvrira les 
portes de la huitième édition de 
VivaTech du 22 au 25 mai 2024. 
Plus vite, plus haut, plus fort : la 
devise olympique colle 
d’ailleurs parfaitement à l’esprit 
de ce plus grand événement 
européen dédié aux start‐up et 
à la tech, qui rassemble toute 
l'effervescence de l’écosystème 
avec des innovations en avant‐
première mondiale.  
En 2023, VivaTech avait déjà 
connu un record d’affluence en 
dépassant pour la première fois 
la barre des 150 000 visiteurs 

venus de 174 pays. 120 pays 
représentés dans 40 pavillons, 
Pour décrypter ces nouvelles 
tendances et comprendre leur 
impact sur l’économie, mais 
aussi nos sociétés, nos systèmes 
politiques et notre Planète,  
VivaTech réunit pendant 4 jours 
le meilleur de l’innovation, des 
écosystèmes, des intervenants 
et des décideurs économiques 
de plus de 120 pays ».  
En plus de représentants d'Asie, 
d'Amérique et d'Afrique, l’édi‐
tion 2024 accueillera en effet  
30 % en plus de pays européens 
par rapport à l'année précéden‐
te, avec notamment une appari‐
tion inédite du Royaume‐Uni.  
Le pays à l’honneur cette année,  
 
le Japon mettra en lumière son 
écosystème tech avec une  
délégation d'institutionnels, 
d'entreprises et de start‐up. 
VivaTech sera également le 
théâtre de la remise des prix 
des AfricaTech Awards pour la 
troisième année consécutive.

Le meilleur de l’intelligence artificielle, de la 
durabilité et de la mobilité au rendez‐vous 

de VivaTech. 
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L’
origine de cette tradi‐
tion remonte en effet au 
début du 13e siècle, 

lorsque le duc de Brabant 
Jean II autorisa la ville de 
Bruxelles à planter un arbre 
de joie, symbole de jeunesse 
et de fertilité. Ce privilège fut 
accordé en remerciement de 
l’aide apportée par des com‐
pagnons de Saint‐Laurent 
lors d’un affrontement avec 
des habitants de Louvain. 
La ville de Louvain plante 
également un arbre de joie le 
9 août, chaque ville affirmant 
“être la seule” à planter le 
“véritable” Meyboom. La ver‐
sion louvaniste trouve ses 
origines en 1974, année 
durant laquelle l’arbre de la 
capitale fut dérobé et trans‐
porté à Louvain. Depuis cet 
épisode, les Louvanistes 
affirment s’être appropriés 
ce “privilège”. 
À Bruxelles, l’arbre doit être 
planté avant 17h00, à la 
veille de la Saint‐Laurent. 
Tout retard offre à la ville 
louvaniste le privilège de 
planter le Meyboom. 
L’arbre bruxellois a été coupé 
à l’aube, vers 6h00, avant 
d’être transporté vers le 
centre‐ville par les “Buum‐
droegers” (porteurs de 
l’arbre) et les “Gardevils” 
(gardes de l’arbre). Les pre‐
miers sont chargés du trans‐
port et de la plantation, tan‐

dis que les seconds assurent 
la protection de l’arbre tout 
au long du parcours. 
 

“Les Louvanis tes peuvent 
bien convoiter notre arbre, il 
ne leur appartien dra jamais” 
 
Le cortège officiel s’est 
ébranlé à 13h30 depuis la 
rue des Sables. L’arbre a 
alors été acheminé vers la 
Grand‐Place, où il a été pré‐
senté au grand public vers 
14h00, accompagné des 
Compagnons de Saint‐Lau‐
rent, des géants ainsi que de 
plusieurs associations folklo‐

riques. Après cette halte sur 
la Grand‐Place, le cortège a 
repris la route vers la rue 
des Sables où l’arbre a été 
planté avant 17h00. 
Jan Brusten, président des 
Compagnons de Saint‐Lau‐
rent, a réaffirmé que le  

privilège de planter le “seul 
et unique arbre de joie” 
revenait exclusivement aux 
Bruxellois. “Les Louvanistes 
peuvent bien convoiter 
notre arbre, il ne leur  
appartiendra jamais”, a‐t‐il 
ajouté.

Un porte‐avions de 
l’armée brésilienne a été 
mis en vente sur eBay ! 

Le HMS Vengeance a été construit pour la 
Royal Navy en 1945, ce porte-avions de 
classe Colossus a été exploité par cette 
dernière puis par la Royal Australian Navy 
pendant une courte durée, il a ensuite été 
acheté par la Marine brésilienne qui l’a uti-
lisé de 1960 jusqu’à 2001 sous le nom de 
NAeL Minas Gerais. 
En 2001, il était le plus ancien porte-avions 
opérationnel dans le monde, en novembre 
de cette même année-là il a été mis hors 
service pour être remplacé par un nouveau 
porte-aéronefs. 
Ce qui est incroyable dans cette histoire 
est, qu’après sa mise hors service, le NAeL 
Minas Gerais a été mis en vente sur eBay 
pour 7 millions de dollars par un courtier 
maritime mais il a été retiré du site Web 
quelques jours plus tard en vertu des 
règles interdisant la vente de matériaux 
militaires. 
 
Notre cerveau peut stocker 
10 fois plus d’informations 
que nous le pensions ! 

Le cerveau humain est souvent comparé à 
un ordinateur en termes de mémoire. 
Lorsque les informaticiens parlent de 
mémoire, ils se réfèrent à la RAM (mémoi-
re vive) et au stockage du disque dur. Lors-
qu’on se réfère au cerveau humain, les 
neuroscientifiques parlent de mémoire à 
court terme, qui est comme la RAM et la 
mémoire à long terme, qui est semblable à 
un disque dur. 
Selon les estimations précédentes notre 
cerveau peut contenir entre 1 et 2500 téra-
octets (un téraoctet est égal à 1000 giga-
octets). Mais une nouvelle étude de Salk 
Institute for Biological Studies en Californie 
a montré que ces estimations semblent 
être d’une grandeur trop faible par rapport 
à la capacité de notre cerveau. 
 

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

RETRAITE ?•Médaillé d’or olympique avec Team USA pour la 
troisième fois, LeBron James dit ne pas se voir disputer les 

prochains Jeux à Los Angeles en 2028 
C’est une superstar de la NBA qu’il va falloir bientôt s’habituer 
à voir en dehors des parquets. « Très honoré » d’avoir gagné 
samedi à Paris une troisième médaille d’or olympique avec 

Team USA, LeBron James a en effet déclaré qu’il ne se voyait 
pas disputer les prochains Jeux à Los Angeles en 2028. 

« C’est un grand moment pour le basket américain », a décla-
ré James. « Je vis le moment présent. Je me sens très honoré 
de pouvoir encore jouer à ce jeu et à un haut niveau, de jouer 
avec onze autres grands joueurs, tous guidés par une équipe 
d’entraîneurs formidables et de l’avoir fait pour notre pays. » 

 
Un joueur une nouvelle fois incontournable 

Le meilleur marqueur de l’histoire de la NBA a pris une part 

prépondérante dans le cinquième sacre olympique consécutif 
des Etats-Unis (14 points, 10 passes, 6 rebonds) dans cette 

finale remportée 98-87, comme durant tout le tournoi dont il a 
été désigné MVP, pour son retour aux Jeux olympiques. 
Agé de 39 ans, l’ailier des Lakers a remporté le bronze à 

Athènes en 2004 et a fait partie de l’équipe « Redeem Team » 
qui a remporté l’or à Pékin quatre ans plus tard, avant d’en 

faire de même à Londres en 2012. 
 

« La plus belle » des médailles 
« Cette médaille est la plus belle, parce que c’est celle du 

moment présent », a déclaré James, laissant entendre qu’il 
s’agirait de ses derniers Jeux. « Je ne me vois pas jouer à Los 

Angeles (en 2028). Cela dit, je ne me voyais pas non plus 
jouer à Paris. Mais dans quatre ans, vraiment je ne m’y vois 

pas ». Réponse donc dans quatre ans.

 
Le 716e Meyboom  

(arbre de joie) a été  
planté vendredi à 

Bruxelles, à 16h38, par les 
Buumdroegers  

(porteurs de l’arbre) de la 
confrérie des Compagnons 

de Saint‑Laurent.  
Une multitude de groupes 
folkloriques ont escorté le 
végétal emblématique à 
travers les artères de la  
capitale au cours d’une 

procession festive, 
 perpétuant ainsi une  

tradition séculaire  
remontant à 1213. 

Usa
JO Paris 2024 – Basket : A 39 ans, LeBron James laisse entendre qu’il 

vient de jouer ses derniers Jeux 

Le 716e Meyboom planté juste  
à temps à Bruxelles 

LE SAVIEZ VOUS 
J Indépendant
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Comment certains arbres "retiennent leur souffle"  
lors des incendies de forêt 

F
ace à un incendie de forêt, nous 
avons tendance à nous barricader 
pour nous protéger des gaz nocifs 

et des particules. Certains arbres en 
feraient de même, selon une étude 
menée par Delphine Farmer et Mj 
Riches, associées à l’Université d’État 
du Colorado. 
En raison du changement climatique, 
les feux de forêt ont été multipliés par 
deux en l’espace de deux décennies. 
Lorsque la fumée apparaît dans l’air, 
les médecins recommandent aux popu‐
lations de rester enfermées chez elles 
pour éviter de respirer des gaz nocifs et 
des particules. 
 
Qu’en est‐il des plantes et des 
arbres, qui ne peuvent fuir ?  
La chimiste canadienne Delphine Far‐
mer et la chercheuse postdoctorale Mj 
Riches répondent à cette question dans 
un article publié dans The Conversa‐
tion, un média qui met à disposition de 
ses lecteurs des articles de vulgarisa‐
tion traitant de l’actualité et en prove‐
nance du secteur de la recherche. 
L'on apprend que, comme nous, cer‐
tains arbres auraient le réflexe, dans 
une telle situation, de fermer leurs 
fenêtres et leurs portes, avant de "rete‐

nir leur souffle". Littéralement. 
 
Le processus de photosynthèse 
presque nul 
Les deux expertes se basent sur les 
conclusions d’une étude qu’elles ont 
décidé de mener "un peu par hasard", à 
l’automne 2020, lorsque les incendies 
de forêt étaient fréquents aux abords 
de l’Université d’État du Colorado, dans 
les montagnes Rocheuses. 
À l’époque, leur objectif n’était pas 
d’étudier la réaction des plantes à la 
fumée, mais de comprendre de quelle 
manière elles vont émettre des compo‐
sés organiques volatils (COV) ; autre‐
ment dit, les substances chimiques qui 
donnent aux forêts leur odeur, mais qui 
ont aussi un impact sur la qualité de 
l’air.  
Alors que les scientifiques procédaient 
à un test visant à mesurer la photosyn‐
thèse au niveau des feuilles d’un pin 
ponderosa, elles ont pu observer en 
temps réel la réaction de ces feuilles à 
la fumée qui envahissait progressive‐
ment le site de recherche où elles tra‐
vaillaient. 
Concrètement, elles ont eu la surprise 
de constater que les pores de l’arbre 
s’étaient entièrement refermés, raison 

pour laquelle le processus de photo‐
synthèse était presque nul. Delphine 
Farmer et Mj Riches ont également 
entrepris de mesurer les émissions de 
composés organiques volatils des 
feuilles, avant d’observer des valeurs 
très réduites. 
Autant d’observations qui leur ont per‐
mis d’arriver à la conclusion que les 
arbres ne "respiraient" pas. Ils ces‐
saient d’inhaler le dioxyde de carbone 
qui leur permet d’accroître la surface 
de leurs feuilles, et n’exhalaient plus les 
substances chimiques qu’ils libèrent 
habituellement. 
 
Comment expliquer ce phénomène 
commun à plusieurs plantes ? 
En réponse, les deux spécialistes ont 
entrepris de "forcer" le processus de la 
photosynthèse, afin de découvrir s’il 
leur était possible de "défibriller" les 
feuilles pour qu’elles retrouvent leur 
rythme normal. En modifiant l’humidi‐
té et la température des feuilles, elles 
ont pu dégager leurs "voies respira‐
toires", avant de constater une amélio‐
ration immédiate du processus de pho‐
tosynthèse et une explosion des com‐
posés organiques volatils. 
Les travaux conduits par Delphine Far‐

mer et Mj Riches pendant plusieurs 
mois ont montré que certaines plantes, 
comme les arbres situés sur leur site de 
recherche, réagissent aux fortes 
fumées en interrompant leurs 
échanges avec l’air extérieur. Dès 
qu’elles sont exposées à cette fumée 
(pas avant), elles retiennent leur 
souffle. 
Plusieurs processus sont évoqués par 
les spécialistes pour justifier la ferme‐
ture des pores des feuilles. Par 
exemple, des particules de fumée 
auraient pu recouvrir les feuilles, 
créant une couche qui empêcherait les 
pores de s’ouvrir. Il est aussi envisa‐
geable que la fumée ait pénétré dans 
les feuilles, obstruant alors les pores. 
Autre hypothèse : les feuilles pour‐
raient avoir physiquement réagi aux 
premiers signes de fumée en fermant 
leurs pores, avant qu’ils ne soient tou‐
chés. La réponse pourrait être une 
combinaison de ces trois facteurs. 
Pour l’heure, les spécialistes ignorent 
encore combien de temps durent les 
effets de la fumée des feux de forêt sur 
les plantes, et dans quelle mesure les 
épisodes répétés de fumée affecteront, 
sur le long terme, les arbres et les cul‐
tures.

Absorber 20 millions de 
mètres cubes d'eau : le 
projet pharaonique de 
Dubaï pour prévenir les 
inondations 

LE 16 AVRIL DERNIER, des pluies dilu-
viennes se sont abattues sur Dubaï, para-
lysant la ville. Pour être sûr qu'une telle 
situation ne se reproduise plus, le gouver-
nement a annoncé la création d'un vaste 
système de drainage. 
Dubaï, la ville du désert, deviendra-t-elle 
un jour la ville de la pluie ? Les inonda-
tions sans précédent qui ont frappé la 
principale ville des Émirats arabes unis le 
16 avril 2024 laissent songeur. Le gouver-
nement local a décidé de prendre les 
choses en main et a annoncé un plan de 7 
milliards d'euros pour construire un systè-
me complet d'évacuation des eaux plu-
viales, rapporte Interesting engineering 
dans un article paru le 25 juin 2024. 
 

20 millions de mètres cubes d'eau par jour 
"Le nouveau projet couvrira toutes les 
zones de Dubaï et absorbera plus de 20 
millions de mètres cubes d'eau par jour. Il 
desservira Dubaï pendant les cent pro-
chaines années", a déclaré Cheikh 
Mohammed ben Rashid Al-Maktoum, 
émir de la ville, sur la plateforme X 
(anciennement Twitter). Cela augmentera 

la capacité de drainage de pluie des Émi-
rats de 700 %, affirme le dirigeant et 
"améliorera la capacité des Émirats à faire 
face aux futurs défis climatiques". 
Cette annonce intervient seulement deux 
mois après que des pluies diluviennes 
encore jamais enregistrées dans le pays 
(depuis la création des relevés en 1949) 
aient provoqué de graves inondations. 

"Aéroport paralysé pendant deux heures, 
centres commerciaux inondés, routes 
effondrées, écoles fermées : Dubaï a fait 
face mardi à une tempête "exceptionnel-
le" qui s'est accompagnée de fortes préci-
pitations dans certaines régions des Émi-
rats arabes unis", rapportait France 24 le 
16 avril 2024. 
 
UNE CRÉATION IMMÉDIATE 
"Dubaï continuera de préserver ses infra-
structures et ses acquis urbains et d'amé-
liorer la sûreté et la sécurité de toutes les 
personnes vivant sur son territoire", s'est 
réjouit Cheikh Mohammed ben Rashid 
Al-Maktoum sur X. 
Pour le moment, les détails sur le type de 
système que la ville s'apprête à mettre en 
place n'ont pas encore été révélés. Mais 
Cheikh Mohammed ben Rashid Al-Mak-
toum l'assure, la construction du vaste 
réseau de drainage devrait commencer 
sous peu : "Nous avons ordonné qu'il 
démarre immédiatement et qu'il soit mis 
en œuvre étape par étape jusqu'en 2033."
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L
a thrombose est une affection sou‐
vent négligée, qui constitue pour‐
tant un problème de santé urgent et 

croissant. Elle caractérise la présence 
d'un caillot de sang dans une veine. Les 
caillots sanguins peuvent se former 
dans les vaisseaux sanguins des bras ou 
des jambes (le plus fréquent), des pou‐
mons, du cerveau, du cœur et d'autres 
organes, ou s'y déplacer.  
"Il y a 100 000 cas de thromboses par 
an en France dont 15 000 qui se compli‐
quent en embolie pulmonaire et 2% qui 
conduisent au décès" nous rappelle le 
Dr Ariel Toledano, médecin vasculaire.  
La thrombose peut atteindre le réseau 
veineux superficiel ou le réseau veineux 
profond. Pour éviter le risque de com‐
plication, le Dr Toledano nous rappelle 
les symptômes de la thrombose. 
Une douleur intense et localisée : c'est 
le premier symptôme et le plus signifi‐
catif de la thrombose veineuse au 
niveau des membres inférieurs (cuisse, 
mollet).  
"C'est une douleur localisée, unilatérale 
et intense.  
Elle ne peut pas être soulagée, ni par le 
repos ni par la prise de médicaments. La 
douleur est généralement si forte qu'el‐
le impose de consulter rapidement" 
remarque le Dr Toledano. "L'unilatérali‐
té de la douleur, c'est‐à‐dire si elle ne 
touche qu'une seule jambe, est un signe 
en faveur de la thrombose.  

 
A l'inverse si la douleur touche les deux 

jambes on se tournera plutôt vers un 
syndrome de jambes lourdes liées à une 
insuffisance veineuse" note le médecin 

vasculaire.  
 
Par ailleurs "si la thrombose est locali‐
sée dans le haut des membres infé‐
rieurs, plutôt au niveau de la cuisse, le 
caillot peut remonter et provoquer des 
douleurs iliaques (mais c'est rare)". 
Associé à la douleur, on note générale‐
ment un gonflement du volume du 

membre touché (cheville ou pied par 
exemple), avec un œdème. "Dans cer‐
tains cas, le patient ressent une sensa‐
tion de chaleur dans la jambe" ajoute 
notre expert. Enfin, on peut observer 
des manifestations sur la peau avec des 
veines qui deviennent visibles à la sur‐
face de la peau.  Cette dernière prendra 
également un aspect un peu rouge. 
 
Quels sont les symptômes en cas de 
thrombose dans le bras ? 
"La thrombose veineuse dans le bras est 
beaucoup plus rare que celle qui touche 
les membres inférieurs mais les symp‐
tômes sont similaires" indique le Dr 
Toledano. 

Quels symptômes en cas de caillot au 
poumon ? 
Les principaux signes et symptômes 
d'un caillot de sang dans les poumons 
ou d'une embolie pulmonaire peuvent 
être un essoufflement inexpliqué, une 
respiration rapide. 
une douleur thoracique, une accéléra‐
tion du rythme cardiaque et/ou une 
sensation de tête légère ou un évanouis‐
sement. 
Les symptômes d'une thrombose appa‐
raissent dès que le caillot est présent. Ils 
peuvent s'amplifier sans prise en char‐
ge et se compliquer jusqu'à l'embolie 
pulmonaire. "10 % des varices peuvent 
évoluer en thrombose. Il est donc 

important de les traiter en amont" 
conclut le médecin vasculaire.

BIEN-ÊTRE

La thrombose est une 
urgence car le caillot peut 

migrer et engager le 
pronostic vital. 

BIEN‑ÊTRE

Les 4 symptômes d'une thrombose  
veineuse (un caillot bouche une veine) 

Prégabaline (Lyrica) : 
"drogue du pauvre", effets, 
c'est quoi ? 

LA PRÉGABALINE est la substance acti‐
ve du médicament Lyrica®. Son usage 
est détourné en France, on l'appelle 
ainsi la "drogue du pauvre". 
Le mésusage de la prégabaline augmen‐
te en France à tel point que l'agence du 
médicament a décidé d'imposer sa déli‐
vrance uniquement sur ordonnance 
sécurisée en mai 2021. Substance active 
du médicament Lyrica®, elle est consi‐
dérée comme la nouvelle "drogue du 
pauvre" en raison de son prix dérisoire 
(2 euros le comprimé) et de ses effets. 
Vendu illégalement sous le manteau,  
"ce médicament expose les personnes à 
un danger réel de mort. La posologie est 
à 25mg, là les personnes l'utilisent à 
300mg donc c'est une forte dose"  
 
C'est quoi la prégabaline ? 
La prégabaline est un médicament qui 

remplace un neurotransmetteur naturel 
: le GABA (acide gamma‐amino‐buty‐
rique). Le GABA calme le système ner‐
veux. "En tant qu'analogue du GABA, la 
prégabaline permet de compenser une 
excitation anormale pouvant être liée à 
une pathologie" explique Nathalie Le 
Guyader, pharmacienne en chef du 
Groupe hospitalier Diaconnesses Croix‐
Saint‐Simon. Au départ, la prégabaline a 
été développée pour être utilisée contre 
l'épilepsie.  
Puis on l'a utilisée pour les douleurs 
neuropathiques. L'exemple le plus 
connu est celui des patients qui ont un 
zona et ont des douleurs dans la zone 
d'apparition des vésicules à type de brû‐
lures, décharges électriques… Sur ces 
zones nerveuses douloureuses, les 
antalgiques comme le paracétamol, les 
analgésiques comme le tramadol et 
même les morphiniques ne sont pas for‐
cément efficaces.  
 
Effets : pourquoi est‐elle prise en 
drogue ? 
L'usage détourné est essentiellement à 
visée de défonce/euphorie 
"L'usage détourné est essentiellement à 
visée de défonce/euphorie dans un 
contexte de polyconsommation de sub‐
stances psychoactives, mais aussi à 
visée anxiolytique, antalgique ou hyp‐
notique" explique l'ANSM. Dans plus de 
la moitié des cas, la prégabaline est 

associée à une autre substance, majori‐
tairement une benzodiazépine (65 %), 
en particulier le clonazépam (commer‐
cialisé sous la marque Rivotril®). 
 
Quels sont les dangers de  
la prégabaline ? 
Les principales complications liées au 
mésusage de la prégabaline sont un 
coma, des troubles de la conscience, une 
désorientation, une confusion. La préga‐
baline pourrait par ailleurs diminuer le 
seuil de tolérance aux opioïdes, ce qui 
entrainerait un risque augmenté de 
dépression respiratoire et de décès liés 
aux opioïdes. 
 
Quels sont les effets secondaires de 
la prégabaline ? 
Etourdissement ,Somnolence, Troubles 
du comportement ou de la sensation 
Etat confusionnel ,Dépendance 
"On peut se sentir euphorique ou 
confus, avoir des troubles neurolo‐
giques (tremblements, gestes désordon‐
nés…)" D'autres effets secondaires peu‐
vent se manifester comme la sécheresse 
de la bouche, la diarrhée, une perte de 
goût, des troubles de la vision. 
 
La prégabaline fait‐elle grossir ? 
La prégabaline peut effectivement faire 
grossir. "C'est possible mais attention : 
ce n'est pas le médicament qui fait gros‐
sir mais le fait qu'il augmente l'appétit 

du patient qui se met à manger davanta‐
ge", précise la pharmacienne. 
 
La prégabaline fait‐elle dormir ? 
La prégabaline peut faire somnoler les 
patients qui s'en voient administrer. 
C'est très fréquent (plus de 10% des 
cas) et cela appelle à la vigilance en cas 
de conduite de véhicules. 
 
Quelles sont les contre‐indications de 
la prégabaline ? 
La prégabaline ne doit pas être utilisée 
au cours de la grossesse, sauf en cas de 
nécessité absolue. Les patientes traitées 
par prégabaline doivent être informées 
des risques malformatifs associés à la 
prise de ce médicament en cas de gros‐
sesse et utiliser une contraception effi‐
cace pendant tout leur traitement. En 
juin 2022, l'Agence du médicament a 
rapporté des données confirmant un 
risque de malformation lié à l'exposition 
à la prégabaline pendant la grossesse 
multiplié par près d'1,5 par rapport à la 
population non exposée à ce médica‐
ment. Pour les femmes en âge de pro‐
créer, c'est sous contraception efficace 
que l'on peut en prescrire. Il faut égale‐
ment éviter des associations avec l'al‐
cool ou d'autres médicaments qui peu‐
vent entrainer des risques de somnolen‐
ce. En revanche, il n'y a pas de contre‐
indication majeure à part une allergie à 
ce médicament.
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télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

 Film pour la jeunesse France - 2022 
          Ducobu Président ! 

 Comédie - France 2018 
         Ma reum 

 Musique 
         France - 2021 
         L'énigme Jean-Jacques Goldman 

  Film d'animation 
           France - Italie - 1965 
           Le gendarme à New York 

  Cinéma France - 2001 
          Une hirondelle a fait le printemps 

 Film fantastique 
          Allemagne - 2013 
          Rouge rubis 

  Série dramatique - France 2022 
          Salade Grecque

 Football : Supercoupe de l'UEFA 
         Real Madrid / Atalanta Bergame 

 Comédie dramatique 
          États-Unis - Irlande 2022 
          Les banshees d'Inisherin 

  Cinéma - France 2023  
           Sur les chemins noirs 

 Cinéma France - 2023 
         5 Hectares 

  Divertissement-humour - 2024 
           François Damiens : 20 ans de 
           caméras cachées toujours plus cultes 

20 h 55

21 h 00

20 h 55

21 h 00

21 h 00

21 h 00

20 h 40

20 h 50

21 h 20

21 h 10

21 h 00

21 h 20

23 h 24

la chaine 21h03

Série dramatique États-Unis - 2021 
Saison 1 Épisode 1 
Landscapers 
Un couple apparemment ordinaire, Susan et 
Christopher Edwards, se retrouve au centre 
d'une enquête pour meurtre.

Série dramatique Royaume-Uni - 2024 
Saison 1 Épisode 7/8 
A Gentleman in Moscow 
En 1953, la Russie est sur le point de changer 
alors qu'un proche du comte se voit offrir une 
grande opportunité. Cependant, le retour d'un 
vieil ami éclaire le comte, le confrontant à un 
choix difficile qui déterminera l'avenir. 
Le comte et Anna élaborent un plan complexe. 
Cependant, en cas d'échec, les conséquences 
seraient terribles. Les choses commencent 
rapidement à se défaire. Un affrontement se 
profile entre le comte et un vieil ennemi. 

JEUNE INDEPENDANT 



Lors d’une journée d’information, hier, 
le ministre de la Santé, Abdelhak 
Saïhi, a précisé que «1 614 cas ont été 

recensés entre le 1er juin et le 7 août 2024, 
dont 853 dans des espaces commerciaux, 
alors que 47 % des cas, soit 717 cas, ont été 
enregistrés lors de fêtes de mariage et de 
banquets collectifs dans des espaces pri-
vés», signalant également des décès liés à 
ces intoxications. 
L’augmentation des températures et les 
conditions sanitaires souvent précaires lors 
de ces événements, notamment en ce qui 
concerne le respect de la chaîne de froid et 
l’hygiène alimentaire, sont les principales 
causes de cette situation. «Chaque cas d’in-
toxication est pris en charge par l’Etat, avec 
un coût minimum de 3 500 DA par 
patient», a souligné M. Saïhi, notant que ce 
montant peut varier selon la gravité des cas. 
Les produits carnés, les volailles, les œufs, 
les produits laitiers, les salades composées, 
le chocolat et les boissons gazeuses sont les 
aliments les plus fréquemment impliqués 
dans ces intoxications. La mauvaise 
conservation ou une cuisson insuffisante de 
ces produits accroît considérablement le 
risque de contamination bactérienne. Face 
à cette situation alarmante, le ministère de 
la Santé appelle à une vigilance accrue de 
tous les acteurs de la chaîne alimentaire. 

Les professionnels de la restauration doi-
vent impérativement respecter les normes 
d’hygiène, tandis que les consommateurs 
sont encouragés à adopter des comporte-
ments alimentaires responsables. 
M. Saïhi a, dans ce cas, rappelé que l’Algé-
rie a connu une amélioration notable dans 
la prise en charge des patients depuis 2019, 

ce qui a contribué, selon lui, à une aug-
mentation de l’espérance de vie dans le 
pays. Il a également souligné que le systè-
me de santé algérien se rapproche aujour-
d’hui des standards européens, grâce aux 
efforts constants du secteur de la santé.   
Il a, en outre, évoqué l’espérance de vie, 
qui s’est améliorée ces dernières années. 
Cela a été «prouvé par le rapport du 
Conseil national économique, social et 
environnemental (Cnese), que l’espérance 
de vie est passé au bout de deux ans de 79 
ans à 80,5 pour la femme et à 79,9 ans pour 
l’homme, et ce grâce aux efforts du secteur 
de la santé». 
Cependant, il a averti que ces intoxications 
alimentaires pourraient compromettre les 

progrès réalisés. Il est donc important d’in-
tensifier les contrôles et de sensibiliser la 
population à l’importance de la vigilance 
en matière d’hygiène alimentaire. 
Afin de prévenir les intoxications alimen-
taires, il est recommandé de privilégier les 
aliments frais et locaux, respecter scrupu-
leusement la chaîne de froid, cuisiner soi-
gneusement les aliments et se laver les 
mains régulièrement.  
Il faut prendre des mesures urgentes en col-
laboration avec le ministère du Commerce 
et celui de l’Intérieur pour prévenir cette 
situation, qui devient dangereuse pour les 
individus. 
Pour rappel, le ministre avait précisé, lors 
d’une rencontre d’évaluation des prépara-
tifs de la saison estivale 2024, que le plan 
d’action du secteur repose sur «la consoli-
dation de la disponibilité des structures de 
santé pour gérer les incidents estivaux, 
comme les intoxications et les accidents de 
la circulation». 
De son côté, le directeur général de la pré-
vention et de la promotion au ministère de 
la Santé, Djamel Fourar, a ajouté que les 
structures de santé ont été placées «en état 
d’alerte maximale» en prévision des patho-
logies saisonnières telles que les maladies 
hydriques et les intoxications alimentaires. 
Des instructions ont été données aux éta-
blissements de santé concernant les 
mesures préventives, notamment le contrô-
le de l’eau potable et des espaces de restau-
ration au niveau des plages et des piscines. 
De plus, les services des urgences médi-
cales ont été aménagés pour accueillir les 
patients, notamment dans les wilayas 
côtières. 

Meriem Djouder
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:00 12:34 16:19 19:21 20:54 

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:26 12:43 16:22 19:23 20:49 

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:29 12:59 16:44 19:46 21:17 

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:34 13:04 16:48 19:50 21:21

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:38 13:07 16:51 19:53 21:24 

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
04:07 12:38 16:23 19:25 20:57 

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
04:22 12:52 16:37 19:39 21:10 
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IL NE SE PASSE pas un seul jour sans que 
la Protection civile intervienne, aussi bien 
au niveau des plages que pour éteindre des 
incendies ou encore dans des accidents de 
la route. En seulement 24 heures, les élé-
ments de la Protection civile ont effectué 
près de 4 000 interventions, soit une inter-
vention chaque 21 secondes, a indiqué ce 
corps dans un communiqué. 
Les noyades sont quasi quotidiennes. Les 
plages, censées être un lieu de détente et de 
fraîcheur, se transforment, en un laps de 
temps, en une source de drame, et ce en rai-
son d’un comportement insouciant ou d’in-
attention. 
Comme à chaque saison estivale, cette 
année encore, les éléments de la Protection 
civile n’ont pas chômé. Rien que sur les 
plages et autres lieux de baignades, 611 
interventions ont été effectuées par les élé-
ments de la Protection civile en 24 heures, 
les 12 et 13 août. C’est ce qui a permis le 
sauvetage de 685 personnes, alors que 3 
décès ont été enregistrés, selon la même 
source. 
Ce n’est pas tout. Engagés également dans 
la lutte contre les feux de forêt, les agents 
de la Protection civile ont effectué 28 inter-
ventions portant extinction de différents 

incendies, selon un bilan rendu public par 
la Direction générale de la Protection civi-
le (DGPC). 179 interventions ont égale-
ment été effectuées durant la même pério-
de, suite à des accidents de la circulation, à 
travers lesquelles, les éléments de la Pro-
tection civile ont enregistré le décès de 3 
personnes et 251 blessés. Pour le restant de 
la saison estivale, le nombre des interven-
tions pourrait augmenter, celui des per-
sonnes noyées aussi. C’est pourquoi la 
DGPC réitère son appel à la vigilance. Il 
reste encore un mois, il est donc important 
de tenir compte des consignes de sécurité 
émises par la DGPC. 
Il s’agit, notamment, de respecter la cou-
leur du drapeau autorisant ou non la bai-
gnade, de ne fréquenter que les plages 
autorisées à la baignade, là où il y a des 
agents de la Protection civile, et de ne pas 
dépasser les balises de sécurité. La DGPC 
recommande également aux parents de sur-
veiller leurs enfants, notamment ceux 
munis de jouets nautiques, de les sensibili-
ser afin de ne pas nager au niveau des bar-
rages, des bassins et des points d’eau, ainsi 
que d’éviter qu’ils ne fréquentent les 
plages rocheuses. 

Lynda L. 

PROTECTION CIVILE 

Une intervention 
chaque 21 secondes 

INTOXICATIONS ALIMENTAIRES 

PLUS DE 1 600 CAS EN DEUX MOIS
Un nombre important d’intoxications alimentaires a été observé durant les mois de juin et juillet 2024, selon les derniers chiffres 

communiqués par le ministère de la Santé. Plus de 1 600 cas ont été recensés sur l’ensemble du territoire national. 

Abdelhak Saïhi. 


